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, HORLOGERIE - BIJOUTERIE - ORFÈVRERIE

Arthur MATTHEY
Actuellement Rue Saint-Honoré 14 - NEUCH ÂTEL

RÉGULATEURS, PENDULES et RÉVEILS
MONTRES, CHAINES et BIJOUTERIE

AliJLIANCES - ALIilANCES
Orfèvrerie argent. :-: Orfèvrerie métal argenté

Toujours bien assorti dans tous les genres

Prix modérés - Garanties
En décembre, au comptant 5 °/o d'escompte

Se recommando,
A. MATTHEY

Economie de 500 '|, sur la lumière électrique à arc

\*̂ â_f\ £umière-
HH Kinley
HHHï^ HPï Ijnmière au pétrole coin-
«1 : _W9 priuié absolument sans

' SS H^Ka danger pour
SBpr FABRIQUES, A TELIERS
M§ §t GARES, RUES, PLACES 1

1 wÊÊm Eàapes montantes
BAISSE», ai AA' I --SpP63* transportables
I §1 f i l iliÉl Ël f i i  Demander les prospectus et les

ls &iiÉls£ fPH?» listes de réf érences
fa TOm&wISrSp ?fô-W "¦«¦¦ i I IM III  i—irr ^̂ ^ nn

I Ê̂ÈÈisiïw. É̂f 
350 

bougies 2 cent, par heure
1 ^̂ Ê \̂W 800 » 4 » » »
I y È $ W  ' 1500 » 6 . » » »

! Kinley-Licht und Apparatebau - Gesellschaft , m. b. H.
j FBAITCFOBT s/M.
1 Livraison par la fabriqne de Diibendorî - Zurich
i Représentant général : J. Weill-Olff , Bâle. H6 12894
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Les annonces de provenance*
étrangère et suisse (hors du can-

ton de Neuchâtel et de la région
des lacs de Neuchâtel, Morat et
Bienne) sont reçues par l'Union

des Journaux suisses pour la pu-

blicité (Union réclame). Bureaux
i Lucerne et Lausanne.

AVIS OFFICIELS
|H 1 COMMUNE

jjjj GOKGIER

Vente 9e bo:s
Le mardi 4 décembre 1906,

3a commune de Gorgier vendra aux
enchères publiques, dans sa forêt
de la Côte, les Dois suivants :

480 plantes de sapin, abattues et
ôcorcéea, pour billons et
charpente, cubant environ
400 m3.

180 str ' -s de sapin.
ÎÎÔ0 fagois de branches et hêtre.

25 tas de grosses perches pour
échalas.
Quelques lots de dépouille.

Conditions ordinaires.
Rendez-vous à 10 heures . du ma-

tin, si le temps est favorable, au
fermer contour du chemin de la
£&> ào Saint-Aubin. • .- ; , ' • . l -
Gorgier, le 26 novembre 1906.

û_  Conseil communal.
KjP==|!| COMMUNE

•ISp CORTAILLOD
r; Vente De bois

I 

Samedi 1" décembre prochain, la
commune de Cortaillod vendra par
voie d'enchères publiques, dans le

.bas de la forât :
183 billons sapin et pesse sur la

| ronte, mesurant 142,18 m*.
j 10 stères sapin et 2 tas de bran-
I ches.

Rendez-vous h 9 heures du ma-
ptln, à l'entrée de la forêt.

Cortaillod, le 24 novembre 1906.
Conseil communal

te

__ IMMEUBLES
fflH mm CARTIER. MM

1, Rue du Môle, 1

Serrains à bâtir
1° Sar la route de la

COte, 9402™11 eu nu seul
mas.

2° Entre la route «le la
COte et la route des
Parcs, 2881™2 en un seul
mas.

Superbe situation, vue
-étendue: magnifiques sols
a bâtir.

l/Eôtel Victoria
à FLKUUIER

.est à remettre tout de suite à un pre-
fi»ur sérieux. Facilité de payement.

Pour renseignements, s'adresser
ifesto Marchand , tenancier , à Pleu-
ra

Beaux * à ï»
A. vendre, h l'Evole, 5

Jots de 979-, 8»8-, 724-,
£17- et 772". Accès facile
A la gare de derrières.
Issues sur route canto-
nale et sur chemin de
Trois - Portes • dessous. —¦S'adres. à A. Décoppet. e.a.

A V5NDR5 "
*•» centre de la ville, une
fraude propriété com-
prenant maison d'habi-tation, 10 vastes chant-
¦Jes, grandes caves. Jar-«m ombragé 16GO-% qui
l**orralt être morcelé au
g*é des amateurs. Etnde
«*»uen, not* Trésor B.

i—

Les annonces reçues
avant 3 heures (grandes
annonces avant u b.)

j p euvent p araître dans le
i numéro du lendemain.

Villa à vendre
aux abords immédiats de
Neuchâtel, une belle pro-
priété de maîtres, com-
posée de 12 chambres,
bains, buanderie, jardin
potager et d'agrément,
terrasse, beaux ombrages,
vue splendide, tramway.
Etude Brauen, notaire,
Trésor 5. 

Terrains à vendre
sur route Neuchâtel-St-
Itlaise. Prix avantageux.
Etude Brauen, notaire,
Trésor 5. 

JUailkJer
A vendre terrains à bâ-

tir. Etude Brauen, no-
taire, Trésor 5.

A VENDR E
en bloc ou par lots, une
propriété située aux Sa-
blons, composée de 3 ap-
parteinents, grand jardin,
vastes dépendances. Con-
viendrait pour pension-
nat  ̂agasin ou înd ustriel.
Etude Brauen, notaire,
Trésor 5. 

Société de l'Ermitage
A vendre de beaux ter-

rains à bâtir, à des prix
très modérés. — Etude
Brauen, not., Trésor 5.

ENCHÈRES
Office des Poursuites de Neuchâtel

Enchères publiques
Ou vendra par voie d'enchères

publiques, le samedi 1er dé-
Mahre 1906 dés 10 heures
da mtt4f n, an local des ven-
tes, rue de l'Ancien Hôtel-
dc-Ville :

1° En première enchère
1 machine à coudre, 1 table à

coalisées noyer , 1 glace cadre doré,
1 divan-lit, 1 fauteuil , 2 chaises,
1 table de nuit , 1 table earrée sa-
pin, 8 tables carrées bois dur, 26
chaises carrées, 1 table ronde, 1
commode, 1 pupitre, 1 horloge
dite «œil de bœuf» , 1 canapé reps
rouge, 1 régulateur, 1 lavabo des-
sus marbre, 1 glace cadre brun, 1
table à ouvrage, 1 lit fer , 1 canapé
parisien, 1 commode et 1 pendule
antiques, 1 table ronde, 6 chaises,
1 gtâoo cadre noir et or, 4 polices
d'assurances vie , savoir : 1 du Phé-
nix de 5000 fr., 1 de la Bàloise de
10 ,000 fr., 1 Genevoise de 10,000 fr.
et 1 dite do 5000 fr.

2° En seconde enchère
Enchère définitive

a. An local précité:
40 litres de chartreuse ;

b. sar la place da Temple
Henf:
1 char à brancards avec caisse
pour transporter la terre.

La vente aura lieu contre argent
comptant et conformément aux dis-
positions de la loi fédérale sur la
poursuite pour dettes et la faillite .

Neuchâtel , 28 novembre 1906.
Office des poursuite *.

Vente ie créances
ïi« samedi 1=' décembre

19O0, & 1 h. 1/2 après midi,
l'administration de la faillite Alexan-
dre Zaoco vendra, aux enchères
publiques, en l'Etude de l'avocat
Charles Guinand, Hôpital 20, à
Neuchâtel, un lot de créances dé-
pendant de la dite masse.

L'administrateur de la faillite Zaeco .
Ch* GUINAND, avocat.

A VENDRE
Projections lumineuses
A vendre, faute d'emploi et à

bon compte, une lampe oxyethé-
rique avec son tube d'oxygène,
prodwwent jine lumière très in-
tense ; le tout est en parfait état
et a très peu servi.

S'adresser à B. Nicod-Matthey,
Cudrefln.

A REMETTRE

commerce de tissus
bien achalandé, dans localité pros-
père da Vignoble. Conditions avan-
tageuses. Ecrire sous H. 6286 N.
à Haasenstein *% Vojfler,
Meqpfaatel. 

Pour cause de santé

il remettre
pour époque à convenir, une pen-
sion bien établie. Offres écrites b,
J. 2. 374 an bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

¦ GRAND BAZAR PARISIEN
Ç Rue de la Treille ¦

I Reçu un nouveau choix

CORSETS
i Coupe Grand Tailleur
É Formes très élégantes et habillant bien droit et provenant d'une
( ~

j des premières fabriques de Paris

1 GRAND ASSORTIMENT
If DK

BONNETERIE
M Laine et Coton, Bas, Chaussettes , Camisoles, Boléros
i&j Pantalons et Caleçons — Combinaisons pour enfants
If Figaros, Châles et Echarpes
l| Guêtres, Brassières et Articles pour bébés
y Gilets de chasse
¦ Ganterie de laine, Gants de peau, Gants fourrés, etc.

I GRAND CHOIX DE FOURRURES i
k j aux prix les plus avantageux I
I :| Se recommande, G. BERNARD i

BfaraHBBB 1——— i 1 11111111 m iBBMSBBai

librairi e M. MOIÂTCT
Suce, de Mme Vve Guyot

l'Almanach Hachette 1907
EST PARU

L'ALMANACH VERMOT et antres
Joli choix J'ÉplÊMiiies - Honveanlés en romans e! pnhlicatiODS

!1?*tTtnffFTmilil, '''mliiïï .nnaMWWiMiyMMqw*̂  r WAMMttaaMMMMBaMBAMBHnBBgMwB t̂i

GRANDE

BLANCHISSERIE lllIAfflOISI
1 Usine à vapeur

S. GONARD & CIE

1K0NRUZ - NEUCHATEIi

Coulage aux cendres
Séchage au grand air

TRAVAIL TRES SOIGNE
i
i Livraison rapide
i Service à domicile
1 — Prix-courant franco sur demande =
| — TÉLÉPHONE —

SOCIETE DE eiro i
au détail, à 1 fr. et 1 fr. 20 la livre

en cornets préparés, de 50 a 80 cent, la Va livre.
Le café est moulu gratuitement très rapidement, sous les yeux

de l'acheteur.
L'avantage réel da consommateur consiste à acheter son café

rôti à la Coopérative où tout ce qui est prélevé comme bénéfice lui
est remboursé à la répartition.

Nous n'utilisons jamais ce qui circule dans le commerce sous la
dénomination caractéristique de « cafés à, rôtir ».

Par contre le fait que nous pouvons acheter les cafés verts en
commun avec les autres Sociétés de consommation suisses, (chiffre
d'affaires total 40 à 50 millions par année), nous place d'une façon
nni que dans notre ville pour l'achat des bonnes qualités à des condi-
tions inobtonables par les maisons isolées, quelle que soit leur
importance.

PRODUITS D'ESPAGNE

ANTOINE COLOM
— BUE DU SEYON —

Malgré l'augmentation dos droits sur les vins, j'offre comme par
le passe :

HAIiAOA ouvert depuis fr. 1.— le litre
MAI.AGA en bouteilles > l.SO »
TEK9IOUTH ouvert » 1— t
I1ADÈBË véritable de l'Ile > 3.— »

ainsi que du Pono, Alioante, Xérès, Kirsch de Schwytz, Rhum de la
Martiniqu e et de Cuba, à des prix très bas.

Vin rouge de table à 40 et 50 cent, le litre
Toujours assorti en fruits frais et secs. Raisin frais de table pen-

dant tout l'hive». Pommes reinettes du Valais, Bananes, Grenades,
Marrons, Figues, Raisins secs de Malaga, Conserves et Confitures
Seothal et Lenzbourg. — Téléphone —

BOMETERIE-fflERCERÎE
Jeanne GUYOT

NEUCHATEL — Ptace Numa Droz — NEUCHATEL

Rayon spécial d'articles ponr Mis
Douillettes longues doublées, en cachemire brodé,

depuis tp . 7.30
Jaquettes tissus pyrênées » » i.66
Robes baptêmes cachemire garnies broderie . » a 5.95
Robes courtes en cachemire » a 4.50
Capots blancs, ciel , rose n n 1.10
Capotes cachemire, nouvelle f orme » » 1.95

Un joli ohoix en bavettes, brassières et souliers laine.

re A readre un boau
£ VEAU
ur génisse et deux
m PORCS

i moyens. S'adresser Q. Meutec, à
I Monruz près Neuchâtel.

e| A vendre un

I petit lit ut chaise 9'en|ant
iS Côte 109, rez-de-chaussée.Sa - g.  ̂

I f û  ]p
i BOfUHR PÈRE 4 FILS
M TAILLEURS
2 MOB DAVBS ET MESSIEURS

I faubourg ds IDpiffl 9
n t i

i 2 pianos
en bon état, contre garantie. 6, rue
ie la Place-d'Armes.

Epaules de Chevreuils
à 90 cent. «* u™
Gigots - Filets

Lièvres du pays
Lièvres d'Allemagne

à 70 cent. ia iivre
LIÈVRE MARINÉ

CHEVREUIL MARINÉ

Faisans dorés - Pertanx - Perdrix
Cailles - Grives - Canards sauvages

Sarcelles - Bécasses - Bécassines

POULETS DE BRESSE
Dindons - Canards - Oies

Pintades - Pigeons
SAUMON

au détail , 1 fr. 75 la liv.
SOLES - RAIE - TURBOT

Limande-Sole fr. 1.25 la livre
Aigrefins » — .70 »
Cabillaud » —.60 >
Merlans » —.50 *
Palées - Brochets - Perches

Bondelles - Lottes
CREVETTES FRAICHES

HUITRES
SAUMON F U M É

ESTURGEON FUMÉ
Kielersprotten

Poitrines et cuisses d'oies fumées
JAMBONS PIC-NICS

à 1 fr. la livre
An magasin de Comestibles

SEINET FILS
Rue des Epancheurs, S

Téléphone 71

Office des poursuites
de Neuchâtel

I/offlce des poursuites
de Neuchâtel offre à ven-
dre de gré à gré environ
cent vingt mille cartes
postales illustrées; 1 grand
phonographe Edison et 3
antres plus petits, dont
nn automatique ; 1 lot cy-
lindres pour phonogra-
phes; 431 classeurs «Cus-
tos»; 50 lampes à incan-
descence; 15 à 20 réflec-
teurs pour lampes & in-
candescence; 1 casier pour
cartes postales; 1 dupli-
cator « Aita » usagé; 11
rames papier blanc; 5 dou-
zaines rnbans pour ma-
chines à écrire ; 4 tam-
pons encreurs pour ma-
chines à écrire «Jost»;
deux cent cinquante feuil-
les papier carbone; 1 nu-
méroteur usagé et un pe-
tit lot classeurs.

Les personnes désirant
visiter les objets mis en
vente voudront bien s'a-
dresser au soussigné.

Les offres seront reçues
jusqu'au & décembre pro-
chain.

Neuch&tel,
28 novembre 1006.

Office des poursuites:
Le préposé, G. HUQ.

four irttii
On offre à remettre, pour cause

de départ, dans une importante
localité du canton de Neuchâtel,
nne f orge avec tout son maté-
riel consistant on outillage et mar-
chandises , en parfaite activité,
pouvant occuper régulièrement,
deux ouvriers et le patron. Reprise
u'âprës iorfiotaire. Bonne affaire
assurée. — Adresser "les offres par
écrit sous chiffre X. 377 au bnrean
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

FURIES
bien conditionné, 6 à 600 pieds k
vendre. S'adresser à M. Wittwer,
voiturier.

n9~ piano ~«a
bonne occasion. 300 fr. Avenue da
l«r mars 6. i** à droite.

¦uns
toutes grandeurs. — Mm» Fuchs,
Place-dermes 5.

PATISSERIE
& remettre pour cause de
'départ. Conditions très favora-
bles, bon emplacement — Etude
Brauen, notaire. Trésor 5."POUR RELIEURS"

A remettre atelier existant de-
fiuis 35 ans. Bonne clientèle. Faci-
ités de paiement. — S'adresser

Etude G. Etter, notaire, Neuchâtel.

Foin, pal, regain
bottelés

Gros, mi-gros et détail

CI.Wasseriallee,NeitMtei
Téléphone n" 263 ao.

POTAGER
à vendre. S'adresser Chemin du
Rocher 2.

Conf iserie neuchâteloise

N0Z & RENA UD
Les Brenets

Seuls fabricants des
Bonbons à l'Eucalyptus

et des Pastilles gomme i l'Eucalyptus
Très efficaces contre les

rhumes chroniques et récents
Pianos Blilthner

Pianos Steinweg Nachf.
Pianos Mand, Pleyel, Lipp,

Kapps, Seiler, Kriegel-
stein, Gars &

Kallmann, Ritter,
etc.

dans tous les styles.

PIANISTE SPJETHE (Pianola)
Pianos des fabriques suisses

Harmoniums amerieans et autres
Grand choix pour rente et location

Hngo-E. Jacobi
FABEICART DE FUIOS

Maison de confiance
Magasins rae Pourtalès aM 9-11

au 1er étage
N E U C H A T E L

Wf*l f - t f  r**f f a_t_f_U-U f ¦Tpfilt T̂if-1° ̂ -̂ f iif ̂ Tii«f T '̂T

Arrivages réguliers de

BEAUS GEOS

Lièvres ffBa
garantis absolument frais

depuis 4t f r .  SO pièce
soit

70 Cent. 1* livre.

CHEVREUILS
GIGOTS et FILETS

1 tt. 75 la livre
EPAULES

1 Cr. la livre

J. HECKLE, comestibles
Ru* tt* Battin B - réf ipiooe 827

BT Vair M sait» ém «A vendra»
à k page rien.

| CHAUSSURES SUR MESURE R
a en tous genre* U

| Ressemelages soignés |
| de Chaussures g
X de n'importe quelle provenance X

| J. USH -LiriINCI §
S cordonnier S
d Place du Marché 13 y
H CIRAGE liquide Larmoyer, H
V répaté le pins brillant. — 9
Ô Crèmes diverses des meil- B
D leures marques. ?

* ABONNEMENTS
**> . aa 6 mott J malt

En «U* f *- m.— 4-— *•—
Hot» d* viMc ou par la porte

dans toute ia Siduc .... f .— 4. ie >ji
Etnngtr (Union postale). *S.— tt.Sm 6.*S
Abonnement aux bureaux de poste, 10 et. en MU.

Ch moment d'adresse, So ct.
ON S'ABONNE A TOUTE ÉPOQUE

Bureau: i, Temple-Neuf, i

I
Yf r t *  *« numéro aux «feituçuo, dep ôte, etc.

« ' ' ' »
ANNONCES c 8

Bu canton : f *  insertion, i i 3 lignes So et.
4 et 5 lignes 65 ct. 6 ct j  lignes y S »
8 lig. ct ph», i" ins.r ïm\hg. ou ton espace so s
Irncrt. suivante* (repet) t » 6 »

De la Suisse et de t'étranger ;
¦ 5 ct. ls lig. ou son espace, i" ins., minim. t fr.
N. B. — Pour les avis tardifs, mortuaires, les ré-

clames ct les surcharges, demander le tarif spécial.

Bureau: i, Temple-"Neuf, i
La mumuicrilt m tant pat rtndut

t t
* »

Architectes
2*-30 volumes d'architecture à ven*

dre à prix très bas, faute d'emploi.
S'adresser Côte S6. 

VERMOUTH
de TURIN, I" qualité

A f r  OO le lltre»¦ ¦¦¦ ^*v*r verre compris
Le litre vide est repris à 20 cent.

An magasin de comestibles
sœnnET Jb î̂is

Ruades Bpaœbeura, 8 
Grand

réchaud à gaz
avec four, à vendre ^occasion.
Faubourg du Lac f9, rez-de-chaus-
sée, à gauche. c.o.

't0*%UB"l* Bijouterie - Orfèvrerie
EÇ V̂ ĈQ H0n©9*"* " Pwiduteri*

V :A. JOBIN
mmlmon dm Brmnd HSf » l dm U*o.

NEUCHATEL



On demande à louer
an centre de la ville, nn
appartement confortable
de 6 chambres, an 1" on
2me étage. Etude Branen
notaire , Trésor 5.
mmmm____mmmaaaa*a*****mmi *a*****mmg *gggi*

OFFRES
FEMME de CHAMBRE

de la Suisse allemande, parlant le
français, habile dans le service des
chambres et pourvue de bons cer-
tificats, cherche place dans bonne
maison. S'adresser pour les rensei-
gnements à Mm« C. Brunner, bou-
langerie consommation, Serriéres.

UNE JEUNE FILLE
(Suisse allemande) cherche une
place pour aider dans un petit mé-
nage ou comme fille de chambre.
Entrée le 15 décembre. S'adresser
rue du Trésor 5, S™0 étage.

Dne j eune fllle
cherche pour tout de suite place
pour aider au ménage et où elle
aurait l'occasion d apprendre le
français. Petit gage désiré. — S'a-
dresser M11* Marie Steiner , Gratte
semelle %. 

UME FIIXE
active et fidèle, sachant bien cuire
et connaissant tout lea travaux du
ménage, cherche place dans une
bonne famille. — S'adresser à M.
Linder, Hauterive. 

Jeune fille cherche pour tout de
suite place de femme de chambre
ou cuisinière. — S'adresser rue de
l'Hôpital 15, S»», derrière.

PLACES 
~

On demande jeune
bonne d'enfants

14-15 ans, désirant apprendre l'alle-
mand dans bonne famille bour-
geoise de Berne. Si on est satis-
fait on donnerait petit gage. S'adr.
à Mmi» Klein, Kramgasse 42, Berne.

On demande tout de suite

jeune fille A
propre et active, parlant français,
pour aider au ménage. — S'adres-
ser Auvernier n» 17.

uu uomaiiue oomiuu

Volontaire
une jeune fille pour aider dans un
§etit ménage. Demander l'adresse

u n° £79 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

On demande

JEUNE FILLE
parlant français, sachant cuire pour
petit ménage soigné. — S'adresser
rue Purry 4, au 2°>« a droite ,
l'après-midi.

M™ Jeanneret-Xeanrenaud, Port-
ïtoulant 3, demande

une Dow dHtip
sachant bien faire la cuisine et
comprenant le français.

Ans
m%+

T*ut* itmand* d'air**** *Tua»
j anciKt doit être accompagné * dan
ttmbre-poit * peur la riponta; tinta
oll«-ci ura expédiée non aff ranchi *.

ADj HimsrnAnon
*t t»

tcuttlt d'Atis de NeucMUl.

LOGEMENTS
A louer ponr STolU, & Po-

¦eux-Cormondrèche, joli logement
neuf , quatre chambres et cuisine,
Jardin potager et ombragé. Eau et
§az. Belle situation à proximité
e deux gares et tram. Demander

l'adresse du n° 375 ' au bureau de
la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

A louer un petit logement de
deux chambres, cuisine et dépen-
dances. S'adresser à James Brun ,
Tertre 18. o. o.

A louer pour Saint-Jean 1907, un
appartement do 6 pièces et dépen-
dances, rue des Beaux-Arts, 2m°
étage. — S'adresser à la Société
Technique.

Pour cause imprévue, on ofifre à
louée pour Noël prochain,

nn logeai k 5 pièces
avec peti t jardin. S'adr. l'après-
midi , Vieux-Châtel n° 21, au rez-
de-chaussée, c.o.

Dans nne belle situation
au -dessus de la rue de la
Côte, à louer pour Noël ou pour
époque à convenir , un logement de
4 chambres et dépendances, et un
de 3 chambres et dépendances.
Balcon ; vue étendue. S'adresser
Etude G. Etter, notaire, 8 rue
Purry.

Pour 24 mars 1907
ou époque à convenir , & louer
appartement 3 chambres, eni-
sine, dépendances, gaz et
électricité. Vue splendide.
Loyer annuel : 650 fr. Demander
l'adresse du n» 367 au bureau d»
la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

A louer pour le 24 décembre , un
petit logement de 2 chambres et
dépendances. — S'adresser Chavan-
nes 8, au 1" étage.

A louer pour Noël un joli petit
logement de 2 ou 3 chambres, à
un prix très modéré. S'adresser
Saint-Nicolas 6a, au 2m«.

PESEUX
A louer pour Noël ou époque à

convenir, un beau logement de
4 chambres, cuisine, avec lessive-
rie, cours et jardin.

S'adresser a M. Louis Tschumy,
rue du Collège, 13.

A loner ponr le 24 dé-
cembre, faubourg du Lac,
nn appartement de 3 piè-ces, cuisine et dépendan-
ces. — S'adresser Etude
Guyot A Dubied, rue duMôle 10. 

A louer immédiatement ou pour
Noël, un bel appartement de
5 grandes pièces avec dépendances.
S'adresser faubourg de l'Hôpital
28, au 3mo, de 2 heures à 4 heures,
après midi.

A louer dès le 24 décem-
bre 1000, un bel apparte-
ment de 5 chambres, à la
Cité de l'Ouest. Tue im-
Srenable. — S'adresser à

191. James de Reynier
6 C", Neuchâtel.

Tout de suite ou Noël, joli apr
parlement de 3 pièces, Gibraltar.
S'adresser à Henri Bonhôte, archi-
tecte, c.o.
* A loner, ponr le 24 juin
1902, rue des Beaux-Arts
et quai de» Alpes, en Tille,
un bel appartement de 7
pièces et dépendances.
Cabinet de bains, chauf-
fage central , ean, gaz et
électricité. — Concierge.
Tue immédiate sur le lac.
S'adresser en l'Etude des
notaires Guyot & Dubied,
Môle 10.

A louer tont de suite Sn

grand apjdrtement
de 7 pièces, plus une vé-
randa vitrée et chauffée,
au 1er étage d'une maison
sitnée Palais Kougemont,
à Neuchâtel. Chauffage
central indépendan ̂ élec-
tricité, chambre de bain,
plusieurs dépendances.

S'adresser â M. F. de
Reynier, Neuchâtel.

A louer , rue des Moulins , uu lo-
gement de une chambre, cuisine
et dépendances. S'adresser Etude
Guyot & Dubied , rue du Môle.

A louer dès maintenant ou pour
époque à convenir , au centre de la
ville , un petit appartement de
deux chambres, cuisine et dépen-
dances. — S'adresser rue Purry 2,
1" étage.

ETUDE FERNAND CARTIER, NOTAIRE
1, Rue du Môle. 1

A loner immédiatement

SABLONS 27
beau premier étage, 4 piè-
ces, 2 alcôves, cuisine et
belles dépendances. Bal-
con. Chauffage central.
Belle situation.

BOLE
Vis-à-vis de la gare de Colom-

bier, à louer 3 logements avec jar-
din , cave. Eau sur évier, vue im-
prenable. S'adresser à J. Berger,
combustibles.

A loner, rne du Châ-
teau, logement de 3 à 5
chambres, avec on sans
local pour atelier, maga-
sin on bureau. — Etude
Brauen, not., Trésor 5.

Logement de quatre ou cinq
chambres au i*r étage ; convien-
drait aussi pour bureau ou ate-
lier. — S'adresser Balance 2, 2m°
étage. 

A louer logement deux
chambres, rue du Seyon.
Etude Brauen, notaire.

A louer logements de 2; 3 et i
chambres. S'adres. Boine iO. c. o.

BEAVREOARD
On offre à louer dès Noël, en-

semble ou séparément, deux beaux
appartements de quatre chambres,
chambre de bain , et autres dépen-
dances d'usage. Chauffage central ,
eau, gaz, électricité. Grandes ter-
rasses, et balcons. — Vue superbe.
Situation agréable à quelques mi-
nutes de la gare de Serriéres. —
Conviendrait pour pensionnat. —
S'adresser Etude Ed. Petit-
pierre, notaire, rue des Epan-
cheurs 8. c o.

Bue Louis Favre, à louer
immédiatement un apparte-
ment de 4 chambres et dépendan-
ces, remis complètement h
neufe S'adresser Etude Petit-
pierre, notaire , Epancheurs 8.

c.o.
Appartement meublé ou

non meublé de 3-4 pièces, cui-
sine, véranda, jardin et dépendan-
ces, à louer tout de suite ou sui-
vant convenance. — S'adresser
Côte 36.

ETUDE FERMD CARTIER, HOTAIRE
1, Bue du Môle, 1

Beau 1er étap a loner
près de la gare, immédia-
tement, 5* pièces, enisine,
terrasse, chambre de
bonne et dépendances,
part de jardin; belle ex-
position an soleil , vue
etendne.

Quai des Alpes
A louer pour le 24 juin 1907, un

bel appartement de six chambres
avec véranda et jardin. Chambre
de bain et toutes dépendances. —
Chauffage à eau chaude. S'adres-
ser Etude Meckenstock & Reutter,
Hôpital 2. c. o.

Pour Noël
A louer , à La Coudre, un petit

logement de 2 chambres, cuisine,
j ardin et toutes dépendances. —
S'adresser à F. Androy , propriétaire.

A louer, Saint-Maurice
2 chambres et cuisine.
Etnde Branen, notaire.

CHAMBRES
Place pour un honnête coucheur

avec pension sî on le désire.
Temple-Neuf 22, 3m«.
Jolie chambre meublée. — Rue

Saint-Maurice 5.
Jolie chambre meublée à louer.

Terreaux 7, 2m° à gauche.
Rue Louis Favre 26, au 3me, jolie

chambre meublée, chauffable. c.o.
A louer jolie chambre meublée

au soleil et chauffable , pour mon-
sieur rangé. Bellevaux 7, !•" étage,
à gauche.

Jolie chambre à louer. S'adres-
ser St-Maurice 8, 3mo étage.

Belle chambre-haute meublée.
Concert 6, 3m" à droite.

Chambre, avec vue sur le lac, et
pension. Evole 3, 3m« à droite.

Jolie chambre chauffable pour
monsieur rangé. Mmo Hofer, pas-
sage Max . Meuron n° 2.

A louer chambre meublée pour
monsieur. S'adresser rue de rHô-

•pital 15, 3m». c.o.
Jolie chambre meublée. Sablons

3, 1" étage, à droite. •
A louer pour fin courant, une

belle chambre meublée, exposée
au soleil.

S'adresser Ecluse 56, 2m» à dr.
A louer une jolie petite chambre

non meublée, au soleil. Ecluse 48,
au l*r, à gauche.

A louer , pour le 1er décembre,
une chambre meublée, indépen-
dante. S'adr. Ecluse 41, 3m", gauche.

Chambre meublée, au soleil, tout ,
de suite. Balance n° 2 (Evole) , 2m»
étage, à droite. c. o.

Jolie chambre meublée pour mon-
sieur. Saint-Maurice 5.

Bue Louas Favre, à louer
§our Noël une grande chambre à

eux fenêtres.
S'adr. Etude Petitpierre,

notaire, Epancheurs 8.
Peur le 1er décembre, chambre

meublée, au soleil. S'adr. avenue
du l°r Mars 2, S""*, à droite, c.o.

Pour dames , jolies chambres
meublées avec oa sans pension.
Rue Coulon 2, 2n"> étage. e. o.

Chambres meublées, Beaux-
Arts 15, rez-de-chaussée, à droite.

LOCAT. DIVERSES
Pour Noël ou plus tard , Parcs 110

BEAU LOCAL
utilisable comme magasin, atelier
ou entrepôt . Fr. 15 par mois. —
S'adresser Sablons 5, l*r étage, a.o.

~T7©CAIi
à louer dès Noël, Evole.
Conviendrait pour me-
nuisier, charron, repas-
seuse, etc. Etude Brauen,
notaire.

DEMANDE A LOUER
On demande à louer pour le prin-

temps 1907,
un logement

de 3 à 4 pièces avec petit rural et
verger, ou un petit

domaine
Ecrire à P. A. 3n9 au bureau de.

la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

On demande a loner
pour fin mars, nn loge-
ment de 3 on 4 pièces,
pour personnes rangées.
Adresser les offres écrites
sous initiales E. R. 371,
an bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

4 FEC1LLEM DE LA EIWLLB D'AVIS DE SEDCHAÎEi

PAR

PAUL. DE GARROS

Lorsqu'Etienne eut quatre ans, une légère
modification fut apportée à son existence jus-
que-là exclusivement consacrée an j eu. Ua
professeur vint de Lyon trois fois par semaine
pour commencer son instruction. Naturelle-
ment, Juliette profita des leçons et ce fut entre
eux une nouvelle chaîne qui se forma. Il n'est
rien qui attache deux êtres l'un à l'autre au-
tant que l'éveil simultané, le développement
des intelligences sous une commune direction.
Plusieurs années se passèrent de la sorte.

Le comte venait à Jcangeloup aussi souvent
que le lui permettaient ses occupations, et se
montrait enchanté des progrès et de la bonne
tenue des deux petits écoliers.

Un jour, cependant, un événement acci-
dentel faillit brouiller les cartes. Tous les en-
fants sont indociles, les garçons encore plus '
que les filles ; il suffit qu 'on leur interdise un
jeu dangereux pour que leur témérité les y
ramène sans cesse.

L'excellente Catherine Champeaux avait
peut-être défendu cinq cents fois aux deux
bambins de monter sur ua petit mur qui for-
mait le contrefort d'une terrasse et se trou-
vait, de l'autre côté élevé au-dessus du sol
d'environ trois mètres.

Malgré cette défense, Etienne, une après-
midi qu'il avait échappé à la surveillance de
sa nourrice.s'empressa de courir au petit mur
et se mit de là-haut à exécuter des exercices
d'acrobatie.
lleproduotlon autorisée ponr le» journaux ayan t unt>.>.M\v h. 8">"I4fé des Sens dn ' Lettres.
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La punition de sa désobéissance ne se fit
pas attendre longtemps. Il perdit bientôt
l'équilibre et tomba à la renverse d'une hau-
teur de plus de trois mètres. Par malheur, lo
hasard voulut qu'un tesson de bouteille eût été
jeté juste en cet endroit.Le pauvre enfant alla
s'abîmer en plein sur le tranchant. Quand on
le releva, on constata que non seulement il
avait le bras fracturé,mais qu 'il peidait abon-
damment son sang d'une large et profonde
blessure à l'épaule.

A ce spectacle, Catherine perdit la tète.
Champeaux, plus calme, partit immédiate-
ment chercher un médecin à Haint-Laurent-
de-Chamousset. Mais voilà que, sur ces entre-
faites, survint JL de Pontcharras. Ce fut bien
autre chose.

— Mon fils va mourir ou demeurera estro-
pié, s'écria-t-il ; c'est de votre faute ! Si vous
l'aviez sur veillé 1... si vous ne l'aviez pas
laissé courir à l'abandon ! Ah ! par exemple, il
ne restera pas une heure de plus chez vous.

Sa pauvre nourrice n'osait rien dire et pan-
sait comme elle pouvait la plaie saignante. Il
fallut l'arrivée du docteur pour rétablir l'or"
dre. Après quelques minutes d'examen , il
commença d'abord par tranquilliser le père
sur le sort de son enfant. Le bras serait vite
remis. Quant à la blessure de l'épaule, elle
laisserait probablement une cicatrice qui ne
s'effacerait jamais ; mais, en somme, rien de
grave I

— Puis-je faire transporter mon fils chez
moi*

— Non : je m'y oppose formellement, répli-
qua le médecin. Ce qu'il faut avant tout à
notre petit malade, c'est du repos.

M. de Pontcharras se soumit en maugréant
ets'installa ad chevet du blessé. Les prédic-
tions de l'homme de science se vérifièrent
d'ailleurs point par point. La convalescence
se déclara très rapidement, et, s'il demeura
acquis qu'Etienne porterait toute sa vie vete^
cicatrice à Képanle droite, on put ètr^cgffcim;

que cette terrible chute ne laisserait pas d'au-
tre trace.

Lorsque son fils fut entièrement rétabli, le
comte, malgré tous les serments qu 'il avait
faits, jugea qu'il était préférable de le laisser
à la campagne , du moins pour quelque temps
encore. Comme il s'attendait à passer prochai-
nement lieutenant-colonel, en changeant pro-
bablement de régiment et de garnison, il ver-
rait à ce moment-là ce qu'il aurait à faire.

Sa nomination arriva, en effet, quelques
mois.après ; M. de Pontcharras était envoyé à
Grenoble. Il fallut prendre un parti.

Au surplus, Etienne entrait dans sa dixième
année. C'était l'âge où il devenait nécessaire
de l'enlever à un milieu qui n 'était pas le sien
et de s'occuper sérieusement de son instruc-
tion. Le père décida donc qu 'il emmènerait
son fils et qu'il le mettrait, comme externe
d'abord, au lycée do Grenoble.

Ce fut le cœur bien gros, qu'Etienne, Ju-
liette et sa mère reçurent l'annonce de cette
détermination. La séparation , retardée de
jour en jour , d'année en année, devait être de
plus en plus douloureuse.

Cette fois, cependant, la inère Champeaux
n'essaya pas de reculer cette redoutable
échéance. Elle comprit que l'avenir du jeune
homme était en jeu, elle s'inclina quoi qu'il
pût lui en coûter,et demanda seulement qu'on
lui permît de pleurer à son aise.

En présence d'un chagrin si sincère, le
comte ne savait plus quelle contenance garder.
Alors, se rappelant que Juliette aurait bientôt
dix ans révolus et qu'à cette date il avait une
mission à remplir près d'elle :

— Ecoutez-moi, bonne Catherine, dit-il; je
vais vous faire encore de la peine; mais c'est
toujours pour votre bien,pour le bien et l'ave-
nir de votre fillette. Si je vous parle de cela
aujourd'hui, c'est que, ne sachant pas si je
•pourrai' revenir dunscsix mois, je ne vois au-
•Vàu -^convénient i profiter de la présente

occasion et à devancer l'époque qui m'avait
été fixée.

La paysanne sécha ses pleurs pour se faire
attentive.

— Voici ce dont il s'agit, continua le colo-
nel La comtesse, avant de mourir, n'a pas
oublié que Juliette était sa filleule et, d'autre
part, qu 'en vous léguant le soin d'élever son
enfant, elle vous devait un dédommagement.

— Oh! Monsieur le comte, si on peut dire !...
Mme la comtesse n'avait pas besoin de s'occu-
per de cela.

— Laissez-moi achever, poursuivit M. de
Pontcharras. Ma pauvre femme a donc intro-
duit dans son testament une disposition con-
cernant Juliette,; conformément à cette clause,
j'ai pris sur la succession de Mme de Pont-
charras et déposé entre les mains de M" Mas-
sin, notaire à Lyon,une somme de vingt mille
francs qui, à l'heure actuelle, avec les intérêts
capitalisés, doit représenter plus de trente
mille francs. Cette somme est destinée à faire
d'abord instruire Juliette d'une façon com-
plète et ensuite à constituer sa dot.

— Mme la comtesse a été trop bonne, bal-
butia la nourrice, mais nous ne pouvons pas
accepter... Pourquoi faire de notre fille une
demoiselle? Elle sera plus heureuse en restant
comme nous.

— C'est le vœu d'une mourante, je vous le
transmets tel que je l'ai reçu : vous devez le
respecter.

— Alors, il faudra encore me séparer de
Juliette pour l'envoyer à la villeî s'écria la
paysanne en pleurant de plus belle.

— Sans doute, ma chère Catherine, mais
pas maintenant, pas tout de suite, vous avez
le temps de vous reconnaître.

— Non , non , jamais: j'aime mieux la gar-
der ici, qu'elle reste avec nous,comme noua..

Lo comte laissa passer l'orage ; ensuite, re-
venant à la charge doucement, il amena peu à
pen la brave femme à d'autres sentiments et,

le soir, quand il quitta Jeangeloup, accompa-
gné de son fils, l'affaire était arrangée

Il était convenu que les Champeaux accep-
taient le legs fait en faveur de leur ûlle; que
celle-ci demeurerait encore un an à la campa-
gne, puis serait placée, à onze ans, dans un
couvent de Lyon, qu 'on la pou-serait jus qu'au
brevet supérieur, et qu 'enfin elle entrerait en
possession du reste de sa petite fortune, soit à
l'époque de sa majorité, soit à celle de son
mariage.

Dire que le passage brusque de la vie de
plein air et de liberté à la vie claustrale du
lycée ne parut pas dur à Etienne,ne serait pas
exact. La transition, au contraire fut d'autant
plus pénible que son ennui s'augmentait du
chagrin très vif d'avoir quitté sa mère adop-
tive, à laquelle il était profondément attaché.

Toutefois, pour être juste, il faut ajouter que
cette impression ne dura pas au-delà de quel-
ques semaines.

L'insouciance, l'extrême mobilité de senti-
ments propre à l'enfance, une existence toute
différente , faite de bruit , de mouvement, de
relations nouvelles, le contact perpétuel avec
d'autres enfants, c'était plus qu'il n'en fallait
pour effacer progressivement, très vite même,
les regrets du séjour à Jeangeloup et les cali-
neries de la mère Champeaux.

Le souvenir de Juliette fut plus tenace. La
fillette conserva une place à part dans le cœur
du jeune homme ; de même qu'Etienne fut
toujours pour sa sœur de lait le frère chéri,
gâté, cajolé d'autrefois.

La séparation n'eut, pas sur eux les effets
qu'elle produit généralement; et, lorsqu'ils se
revirent longtemps après, il leur sembla qu'ils
.s'étaient quittés seulement depuis quelques
jours.

Les années de collège furent pour le .oune
de Pontcharras ce qu'elles sont pour la plu-
part des jeunes gens : insouciantes et remplies
de niaiseries d'abord ; laborieuses ensuite,

lorsque la raison commence à faire sentir la
nécessité du travail ; pleines de rêveries folles
et de révoltes, lorsque les sens s'éveillent et
que les idées d'indépendance surgissent, fai-
sant de la discipline un joug insupportable.

A cette dernière transformation correspon-
dent généralement un instinctif éloignement
de la famille, un besoin d'expansion qui, ne
pouvant pas se satisfaire au foyer paternel,
fait prendre celui-ci en grippe. Etienne n'é-
chappa pas à la loi commune. Il sortait de
troisième quand il en ressentit les effets.

Le comte s'en aperçut parfaitement et prit
carrément la résolution que comportait ce
changement. Nommé colonel , il venait d'être
rappelé à Lyon à la tète de son ancien régi-
ment. Comprenant que l'existence très unie
qu 'ils avaient menée jus qu'ici, occasionnerait
désormais des tiraillements, il ne balança pas
et il fit entrer son fils comme interne au lycée.

Etienne était un nerveux,un sensible Avec
de la douceur on eût palié la crise. La déter-
mination de son père, eu lui faisant supposer
qu 'il cherchait simplement à se débarrasser
de lui, ne fit qu 'accentuer la scission qui
s'était produite entre eux

A dater de ce jour , le rapprochement était
impossible. Ce parti extrême fit deux victi-
mes: Etienne d'abord", prenant la sévérité du
comte pour cle l'indilïérence.ressentit pour lui
un éloignement de plus en plus marqué; de &
des examens manques, une existence détra«
quée et, comme conséquence, les déborde-
ments habituels à l'adolescence.

La seconde victime fut M. de Pontcharras,
lui-même. Accoutumé à vivre dans l'intimité
de son enfant, il perdit la tête en se voyant
seuL

A vingt ans, la vie de garçon est char-
mante : à cinquante ans, elle est atroce. L»
solitude devient une obsession, un cauchemar
qui vous poursuit, vous torture : ct, pour f
échapper, on so jette dans les bras de n'ira*
porte qui M suivra

L'HERITIER DES PONTCHARRAS

MISE au CONCOUES
d'un poste de cantonnier

L'inspecteur des forêts du IIm* arrondissement met au concours
le poste de cantonnier, sur les chemins nouvellement construits, dans
les forêts du Champ-du-Moulin, soit :

1° Chemin Pré de Treymont-Creux-dessous.
2° » » » Champ-du-Moulin.
3° » du Bas de la Côte (Hôtel de la Truite-Côtes-rouges).
Le concours est ouvert jusqu'au !«<¦ décembre, l'entrée

en fonction est fixée aa 1" janvier 1907. Les amateurs
devront prouver par des certificats qu 'ils sont aptes a remplir les
fonctions de cantonnier. Pour prendre connaissance des avantages et
charges de la place, s'adresser au bureau de l'Inspecteur des forets du
Un. arrondissement, chez lequel les lettres de concours devront être
remises jusqu 'au 30 novembre.

Areuse, 5 novembre 1906.
L'Inspecteur des forêts du II- ** arrondissement.

On demande pour le 15 décem-
bre, une

Jeurçe FîIIê
forte et robuste, ayant un peu de
service pour aider au ménage.

S'adresser à l'épicerie LQscher,
Faubourg de l'Hôpital ta.

EMPLOIS DIVERS
On demande

assujettie
Four tout de suite. — Demander
adresse du n° 378 au bureau de

la Feuille d'Avis de Neuchâtel .
Une personne bien recommandée

demande des journées pour laver,
récurer et nettoyer. Prix 2 fr. par
jour. S'adr. au Bureau de rensei-
gnements, rueCoq-d'Inde 5, r,-de-ch.

CHEF CUISINIER
actuellement en place, Palais-Rou-
gemont 2, eherehe dès le 6 décem-
bre des

remplacements
dans hôtels, restaurants, pensions
ou maison particulière. — Prix mo-
déré. — S adresser chez Mmo Zur-
cher, rue des Moulins 17.

On cherche
UNE JEUNE FILLE
sachant bien coudre et repriser ,
comme aide-lingère. S'adresser
sous chiffre H. 8208 91. à,
Haasenstein &, Vogler, h
Montreux.

Jeune commis parlant le
français et l'allemand, ayant de
bons certificats , désire trouver dans
la Suisse romande, un emploi de
correspondant, teneur de livre ou
magasinier. — Demander l'adresse
du n° 376 au bureau de la Feuille
•d'Avis de Neuchâtel.

Maison de Zurich cherche

JEUNE HOMME
intelligent, pour voyage, et bn-
rean. Entrée : 1er janvier 19U7.
Offres sous chiffres Vc. 6257 25.
à Haasenstein dt Vogler,
Zurich.

ALLEMAGNE
On demande pour bureau , jeune

'homme intelligent ayant terminé
ses classes. Voyage payé. Nourri-
ture et logement dans famille
Suisse française. Place d'ave-
nir. Adresser offres sous EL R.
poste restante, Neuchâtel.

On demande encore des

ouvrières
Lithographie Gendre, me Pourta-
lès 13. 

ifflifflS '
De bons tourneurs et ajusteurs

trouveront de l'occupation tout de
suite et bien rétribuée, à la fabri-
que , d'automobiles de Boudry (Neu-
châtel) .

Un
employé de bnrean

disposant de ses soirées demande
des travaux de bureau ou des
adresses à faire à la maison. Ecrire
sous chiffre M. Z. pose restante,
Serriéres.

^
Bon

ouvrier serrurier
est demandé tout de suite chez
Arthur Neipp, faubourg de l'Hô-
pital, c.o.

Jeune personne
cherche des journées de lavage et
de nettoyage. — S'adresser rue de
l'Hôpital 13, 1" étage.

On demande un boa

ouvrier tonnelier
sachant travailler le bois. Deman-
der l'adresse du n° 366 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

PERDUS
—¦¦¦¦ ' ¦  ¦ ¦ t_- ¦¦! -

Perdu vendredi soir, de l'Hôtel-
de-Ville à la rue Louis Favre, une

montre de dame
en acier oxydé. — Prière de la
rapporter contre récompense rue
Louis Favre 2, au 3m* étage.

A VENDRE

OCCASION
A vendre faute de place, une

petite voiture genre Victoria , osier,
quatre places, essieux patent, très
légère, et un break léger, essieux
patent, s'attelant à un et deux che-
vaux, les deux en très bon état et
bon marché.

Chez Ed. Friedli , maréchal , à
Saint-Biaise. 

Cithare-harpe
36 accords,, tons et demi-tons, avec
méthode permettant d'apprendre
seul, à vendre. S'adresser Sablons
5, 3m>, à-droite.

A VENDR E
¦n petit char a pont & l'état
de neuf (210/105 cm.)

S'adresser au magasin, 6, rue du
Bassin, 6.

A vendre d'occasion
un piano en bon état ainsi que
deux paires de grands ri-
deaux en drap grenat , à l'état de
neuf. — Demander l'adresse du
n° 363 au bureau de la Feuille d'A-
vis de Neuchâtel.

DEM. A ACHETER
On demande à acheter 50 à 70

stères
foyard

bien sec. Adresser les offres et
prix par écrit sous A. B. 364 au
bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.
mmm m̂mmmmmmma gmmmitmmmmg m̂mmm

AVIS DIVERS

Brassertejtrauss
Vendredi soir,

r f lN P FRTjUiiuIml
par l'orchestre

ô' l̂essandro
Qui serait disposé à donner des

leçons de latin
Adresser les conditions sous A. B.
Ai poste restante, Ville.

Grande Brasserie,i,Neuchâtel
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

Jù-assemblée générale des actionnaires a été fixée par le Comlude direction , au mercredi 12 décembre 1906, à 10 heures et demie riï,matin, dans la Salle du débit , au 1" étage. . a
MM. les actionnaires devront faire le dépôt de leurs actions ansiège de la société , cinq jours au moins avant la réunion , contre remise d'un récépissé de dépôt qui leur servira de carte d'entrée à l'ansemblée.
Ils pourront également, à partir du 3 décembre , prendre connai s,sance au Siège social , conformément à l'article 641 du Code fédéraldes Obli gations, du bilan , du compte de profits el pertes et du ran.port des commissaires-vérificateurs. ™

ORDRE DU JOUR :
a) Rapport du Comité de direction.
b) Rapport des commissaires-vérificateurs .
c) Approbation des comptes et répartition du solde actif.
d) Nomination d'un membre du Comité de direction sortant etrééligible.
e) Nomination de deux vérificateurs de comptes pour l'oxorcic»

prochain.
f )  Autorisation de renouvellement d'emprunt-
g)  Propositions individuelles.

en f aveur de

l'Oeuvre ies Diaconesses 9e Sf-£oup
le jeudi 29 novembre

CHALET DE LA PROMENADE
La vente s'ouvrira à 9 h. 3J4 p ar le

CHAKT DU CHCEUR « J-AV CHARITE »

A iO heures : Vente des objets. — A midi : Dîners â
3 f r .  et à la carte.

CAFÉ NOIE - PATISSERIE - GLACES
B®- APRÈS MIDI -QS

Attractions diverses pour les enf an ts
Automates, Guignol , Projections, Jeu de boules, Pêche, etc.

SÉANCES DE GRAPHOLOGIE
On est prié d'apporter une page écrite

— A 4 HEURES —

Thé - Chocolat - pâtisserie - Rafraîchissements
tSK" La vente pourra être visitée le mercredi après midi,

depuis 3 heures.
BKTKIÎE : 5Q CENTIMES 

\Tou] ours belle Moculaîure, à oj Slekilo
AU BUEEAB UE CETTE T.EU1LLE

IL photographie f i. Jreithaupt T
;{ 

' 9, me fle l'Hôpital NEUCHATEL I
^WT SUCCESSEUR DE F. MAR UTSKY "̂ T
J&_) a Exécution soignée de tous travaux photographiques _̂V

*_f_T Prix spéciaux pour Sociétés ^_Y
jB AGRANDISSES!EiNTS. REPBODUCTIOXS JL
TRW ' Travaux pour amateurs _̂W
Jï OUVERT LE DIMANCHE M
¦̂ ^p Se recommande à 

ses 
amis 

et connaissances ct au public en général 
^V

¦Brasseri e da Drapeaa
Ce aoir dès 8 h. et vendredi dernier

1% CONCERT ?
donné par la

Tournée française „Régence"
Répertoire choisi, varié et nouveau

5 Dames, 1 Monsieur S Dames, 1 Monsiem
Elégants eostnmee



MMM n NKtlCHATB.
Promesses de mariage

Opliguy-Augustin-Théophile Malan, négociant,
Italien, a Neuchâtel, et Frieda-Martha Kunzi,
sans profession, Bernoise, à Berne.

Naissances
U, Albert, à Emile Huguenin-Virchaux, né-

goclant, et à Louisa-Elwina née Dessoulavy.
27. Pierre , à Jules-Arnold Bourquin , commis,

et à Marie-Lucie née Waltetv,
Décès

21. Agnès-Hélène, fille de Paul-Auguste
Meylan, facteur postal, et de Berth e née Vuille,
Neuchâteloise, néo le 16 août 1897.

ETRANGER
ie pr ix de la viande en Allemagne.

— La «Deutsche Tageszeitung» apprend que
tons les milieux dirigeants on renonce com-
plètement à L'idée de faciliter l'importation
<ta bétail pour remédier à la disette de la
viande. On estime que les mesures protectri-
ces ont été prises uniquement dans l'intérêt
de l'élevage, et devaient être prises, de sorte
?oe la situation du marché et le mouvement
d» prix ne peuvent pas motiver une atténua-
tion de ces mesures.

Pour les aveugles. — Le j ournal anglais¦ 'Daily Mail» vioot de prendre une initia-
tive intéressante. A partir du 1" décembre¦1 publiera une édition hebdomadaire en carac-
tère Braille à l'usage des aveugles. Cette édi-
tion contiendra un résumé très complet des
événements de la semaine: nouvelles de
1 étranger, informations anglaises, sujets inté-
^*ant plus spécialement les aveugles, lettres
<Taveugles,problèmes d'échecLe «Daily Mail»«'est mu en rapport avec la British and Fo-

reign Blind Association pour avoir les adres-
ses du plus grand nombre d'aveugles possible,
et à ceux dénués de ressources le j ournal sera
adressé gratuitement

Un singe en liberté. — Mardi vers midi,
un singe s'est échappé de la ménagerie Bar-
kley, installée en ce moment boulevard de
l'Hôpital, à Paris,

Il a cruellement mordu au mollet droit la
j eune Andrée Alléry, fille d'un gardien de la
paix.

L'animal s'est ensuite précipité dans l'es-
calier d'une maison de la rue Philippe-de-
Champaigne. Il a mordu au bras gauche Mme
Ménager, j etant l'alarme parmi tous les habi-
tants. Il a été saisi an 6"" étage par le gardien
Mousse t.

La civilisation au Congo* — On télé-
graphie d'Alexandrie à la «Daily Mail» : «On
annonce de Khartoum que, depuis trois mois,
une douzaine de canons Krupp ont été expé-
diés d'Anvers dans l'Etat libre du Congo et
mis en position dans les ports de l'enclave du
Lado. Depuis lors arrivent sans cesse des car-
gaisons de fusils, de poudre, de cartouches et
de dynamite.

Meurtre. — M. Candiani , ingénieur, pro-
priétaire d'une grande fabrique de produits
chimiques à Milan , a été poignardé dans la
rue par son beau-père.

Le congrès de la lèpre. — A Uumioa-
Ayres, le congrès de la lèpre s'est clôturé sur
le vote d'une résolution conseillant aux gou-
vernements de créer des établissements pour
y interner les lépreux.

Les tempêtes. — Les navires arrivant au
port do Cuxhaven annoncent qu 'une violente
tempête a sévi ces jours derniers sur la mer
du Nord. Us ont rencontré en route de nom-
breuses épaves.

Grève de tramways. — On télégraphie
de Rome au «Vorwaerts» que le syndicat des
employés de tramways a décidé mardi de
cesser la grèw. Toutefois la Compagnie ayant
refusé de reprendre les grévistes et annoncé
qu 'elle congédierait tout le personnel â l'ex-
ception de quelques rares employés, les gré-
vistes ont décidé de continuer à chômer.

Un quartier déserté. — La presse an-
glaise signale le nombre considérable de mai-
sons à vendre ou à louer et d'appartements
vacants dans le West-End, le quartier élégant
de Londres.

Dans des rues comme Cur^on skect, sur 52
maisons, 10 sont à louer ; dans Berkeley
square, qui, pour Thackeray,était le centre du
snobisme le plus raffiné, quatre immeubles
sont vacants. H en est de même dans Lifïer-
Brook street, Grosvenor square, Portland
place. On explique cette désertion par ce fait
que les nouveaux moyens de transport ont
éloigné du centre nombre de gens; que les
députés par exemple profitent du système ex-
cellent des trains de banlieue pour demeurer
à la campagne, et surtout que la situation
générale des affaires est mauvaise, ce qui
oblige beaucoup de personnes à renoncer ans
loyers extrêmement coûteux de May-Fair.

Insolvable. — M. Johann Strauss, petit-
fils et neveu des deux célèbres « roia de fat
valse » vient d'être condamné par les tribu-
naux viennois à une semaine d'arrêts rigou-
reux pour insolvabilité. Sa situation pécu-

niaire laissait depuis longtemps à désirer. Il
s'était porté aval pour sa mère et son père ;
ses dettes avaient atteint peu à peu la somme
de cent cinquante mille francs, et, dès 1904,
ses créanciers avaient porté contre lui une
première plainte. Mais, par égard pour son
nom et sa vie toute de travaille parquet vien-
nois n'y donna pas suite, afin de permettre à
l'artiste de remettre de l'ordre dans ses finan-
ces. Malheureusement, M. Johann Strauss,qui
est musicien lui-même, entreprit des tournées
qui ne réussirent guère, et ses créanciers im-
placables viennent d'obtenir, cette fois,sa con-
damnation. M. Johann Strauss a d'ailleurs
interj eté appel, et il est probable qu'avant que
le procès se plaide devant le tribunal de deu-
xième instance, une intervention se sera pro-
duite.

SUISSE
La f ièvre aphteuse. — Le bulletin officiel

signale, du 19 au 25 novembre, comme nou-
veaux cas de fièvre aphteuse: une étable aux
abattoirs de Zurich, Winterthour, Glaris et
Coire. Tous ces cas proviennent de bœufs de
boucherie d'origine française. En outre, trois
étables dans le canton de Neuchâtel avec 31
pièces de gros bétail et trois de petit bétail
La nouvelle publiée dans les journaux du
Jura et signalant l'apparition de l'épidémie à.
Buix (Porrentruy) repose sur une erreur.

L'épidémie en France continue à se propa-.
ger. En octobre 37 départements comprenant
305 communes et 1417 étables étaient infectés.

En Italie, le nombre des cas, du 22 au 28
octobre, s'élevait à 7274, sur lesquels 2357
étaient nouveaux.

A la suite de la propagation de l'épidémie
dans les abattoirs de Coire, Glaris et Win-
terthour , l'Union suisse des importateurs de
bétail a décrété une quarantaine, un boycott
de 40 j ours contre un de ses fournisseurs, M.
Benon aîné à Lyon-Vaise.

Pour mettre f in aux retards des trains.
— Un correspondant du « Tageblatt » recom-
mande aux postes fédérales un moyen de
mettre fin aux retards des trains.

Il suffirait, dit-il, de faire transporter les
colis postaux, comme cela se fait dans d'au-
tres pays, non par les trains express, mais
par des trains de marchandises, n y a long-
temps que cette demande a été faite aux pos-
tes fédérales, et on s'étonne que cette mesure
n'ait pas encore été adoptée.

L'extradition de Wydîer. — On se rap-
pelle que le gouvernement brésilien a refusé
l'extradition de Henri Wydler, le voleur des
100,000 fr. à la poste de Saint-Gall, attendu
qu'il n'y a pas entre les deux pays de traité
d'extradition.

Wydler vient d'être arrêté à Buenos-Ayres
où des Suisses l'ont reconnu. Le Conseil fédé-
ral a demandé l'extradition au gouvernement
de la République argentine»

BERNE. — Le Grand Consefl a poursuivi
mardi la discussion de la révision de l'article
61 de la constitution cantonale. Ont parié ea
faveur du maintien de la disposition aotaeOa,
.suivant laquelle tous les délits de presse doi-
vent ôtre renvoyés devant le jury, MU Bûr-
ren, MûÛer, Dûrrerunatt, Lohner et Albrecht,
JtvocatLe projet a été défeqdu par MM. Wyss,

Morgenthaler, Grieb, ainsi que M. Simonin,
chef du-département de j ustice. On a fait va-
loir quo la nouvelle disposition ne devait nul-
lement être comprise dans ce sens que les
délits politiques et de presse ne seraient plus
renvoyés au jury ; il s'agit seulement d'empê-
cher que l'on ne soit obligé, pour les petites
aSaires de nature personnelle, de mettre en
branle tout l'appareil de la cour d'assises.-

Finalement, l'article a été voté à une forte
majorit é, suivant le projet , avec un amende-
ment de M. Bûrren. En conséquence, l'article
61 a la teneur suivante :

« La justice pénale est administrée par les
tribunaux , ainsi que par le jury. Tous les
délits politiques, notamment les délits de
presse d'un caractère politique quelconque,
sont jugés par le jury».

— A Grosshœchstetten, une fillette âgée de
quatorze ans, qui s'amusait dans la grange de
£es parents avec une corde suspendue au pla-
fond, a été prise si malheureusement dans
cette corde, qu 'elle resta suspendue et s'étran-
gla. La mère, qui entra quelques instants après
dans la grange, ne trouva plus qu'un cadavre.

— Le Grand Conseil a adopté hier par 117
voix contre 6,1e projet de réorganisation judi-
ciaire. Plusieurs amendements ont été ap-
prouvés qui modifieront probablement le pro-
j et avant qu'il vienne en deuxième lecture.
Le Conseil a abordé ensuite la discussion de
la loi surla protection ouvrière. Deux députés
conservateurs, MM. Graenicher et Durrenmatt,
ont proposé la non-entrée en matière. La dis-
cussion continuera j eudi.

ZURICH. — Le Grand Conseil a poursuivi,
mardi, la discussion du projet de loi sur le
repos du dimanche. Il a décidé, par 85 voix,
que les locaux de vente des magasins ainsi
que le service des clients, en particulier le
transport des marchandises, devaient être
complètement interdits le jour du vendredi
saint, le dimanche de Pâques, le dimanche de
Pentecôte, le j our du Jeûne fédéral, le jour de
Noël Pour les autres jours de repos.les locaux
de vente des magasins pourront rester ouverts
de 10 h, et demie à midi, et au mois de dé-
cembre^ l'exception du jour de Noël, de 10 h.
et demie du matin à 7 h. du soir. Une propo-
sition du pasteur Reichen, tendant à la ferme-
ture complète des magasins les jours de repos
public, a été écartée et a fait 79 voix.

Le Grand Conseil a décidé ensuite, par 109
voix contre 43, que les vitrines pourraient
rester ouvertes toute la journée des dimanches
ordinaires. B sera permis d'ouvrir les maga-
sins pour les articles servant aux besoins quo-
tidiens, et de transporter les marchandises de
cette nature : le vendredi-saint, le dimanche
de Pâques, le dimanche de Pentecôte, au
Jeûne fédérai et le jour de Noël, jusqu'à 9 h.
du matin. En outre, pour les autres jours de
repos public, de 10 h. et demie & midi, et de
6à8h.  du soir.

La discussion du projet sera poursuivie
lundi prochain.

— La police a réussi à identifie); le pseudo-
baron de Hompel, arrêté récemment pour vol
de bijoux au préjudic e d'une baronne autri-
chienne. Il s'agit d'un nommé Paul Schmidt,
né à Berlin en 18781 D a déjà été condamné à
plusieurs reprises pour escroqueries impor-
tantes et était recherché paria pottw de Beï-
fei pour m» vc* de îâjOOOraaffea.

FRIBOURG. — Dans la nuit de dimanche
à lundi, un incendie a détruit une maison de
campagne à Dirlaret. Une heure plus tard , le
feu éclatait dans un village voisin, à Che-
vrilles, et consumait un immeuble bondé de
fourrages. Enfin , lundi soir, Fhôtel-pension
de la Croix-Blanche, à Marly-le-Grand,brûlait
aussi Les dégâts sont considérables.

Là police a procédé à l'arrestation d'un in-
dividu en état d'ivresse, fortement soupçonné
d'être l'auteur des trois incendies.

ARGOVIE. —• Le Grand Conseil a liquidé
en première lecture le proj et de loi sanitaire.
Il a ensuite discuté le budget. Un subside
annuel de 800 francs pour le secrétariat ou-
vrier cantonal, que l'on se propose de créer, a
été Voté sans opposition.

VAUD. — Dimanche soir, entre Moudon et
Denezy, deux Italiens ont assailli un citoyen
d'Eclépens avec lequel ils faisaient route de-
puis Moudon. La victime, bien que déjà d'un
certain âge, a opposé une vive résistance et a
mis un des agresseurs hors de combat Mais
l'autre finit par avoir le dessus et dépouilla le
malheureux de tout ce qu'il possédait, sauf sa
montre.

Après être resté sans connaissance sur la
route une partie de la nuit et avoir perdu
beaucoup de sang, le voyageur revint à lui et
put gagner Denezy dans un état lamentable.

La question de l'absinthe
Le comité de l'Alliance nationale des socié-

tés féminines suisses nous prie de publier le
manifeste suivant:

A PPEL AUX FEMMES S UISSES
De l'extrémité de notre pays a retenti un

cri de détresse. Nos frères des cantons ro-
mands demandent du secours contre le fléau
de l'absinthe, la perfide liqueur qui, sous le
masque d'une bienfaisante industrie, s'est
installée chez nous et poursuit son œuvre de
destruction, perdant les hommes ct réduisant
les familles à la misère. Le crime de Commu-
gny, commis par un buveur d'absinthe, a
éclairé d'une soudaine et intense lumière ces
petits verres meurtriers, dont le contenu est
un poison pour le corps et une ruine pour
l'âme. De ce j our date, en Suisse, la croisade
contre l'absinthe ; des hommes, des femmes
de cœur la conduisent par la plume et par la
parole ; au pays de Vaud, une grande victoire
a déjà été remportée; à Genève une pétition
cantonale s'est couverte de signatures. Le
mouvement est irrésistible, de proche en pro-
che, il gagne le peuple suisse tout entier : il
s'agit de frapper droit au monstre et d'empê-
cher que semblable à l'hydre de la fable, il ne
relève sa tête hideuse sur quelque autre point
de notre territoire Aujourd'hui comme autre-
fois retentit l'appel bien connu des aïeux;
• A nous, Confédérés* > — Fidèles à la tradi-
tion de nos pères, dont la bannière volait, par
les plus rudes sentiers, an secours des alliés
en détresse, qae tous viennent du nord, da
centre, de YesL, pom porter la délivrance â
des frères opprimés!

En toua fienx des signatures sont recueillies
en faveur de l'initiative qui doit conduire
plus tard à la votation populaire; partout re-
tentissent des appels, partout s'organisent des

réunions ; le danger est signalé, le remède est
indiqué.

Et nous, femmes suisses, resterons-nous à
l'écart, si personne ne recueille nos voix, ne
réclame notre concours, demeurerons-nous
pour cela complètement inaetivesî Ah bien
plutôt semblables à ces Germaines de jadis
qui, du haut de leurs remparts, excitaient de
la voix et du geste frères et maris, à combatte©
et à vaincre pour le foyer, les enfants, la
patrie, nous nous lèverons derrière les
citoyens, nous encouragerons ceux qui nous
entourent afin que du poids de leur vote ils
fassent pencher la balance du côté où se
trouve le salut de notre pays. Toutes ensemr
ble, membres de l'Alliance nationale des socié-
tés féminines, nous nous présentons aujour -
d'hui devant notre peuple, lui demandant
d'agir et de proscrire l'absinthe au même titre
que d'autres poisons — morphine ou opium
— afin que nos hommes restent forts et nos
enfants sains et heureux. Dieu le veuille I
c'est la prière des femmes suisses.

France
Le Sénat a repris mardi la discussion du

projet sur l'emploi des composés de plomb
dans la peinture en bâtiments. Après une lon-
gue discussion et des observations sur le dan-
ger que présente l'emploi du blanc de céruse,
l'urgence a été votée par 224 voix contre 55.
Le passage à la discussion des articles a été
également voté et la suite renvoyée à j eudi.

M. Girault (Cher) a déposé une proposition
établissant la responsabilité des Chambres en
matière de douzièmes provisoires.

Afrique
Une note aux j ournaux de Londres annonce

Qu'à la suite de nouvelles disant qu 'il y avait
lieu de craindre des troubles à Bénin, le gou-
ïerneur de la Nigeria méridionale a visité la
région et a tenu une conférence avec les chefs
indigènes afin de se rendre compte de la cause
du mécontentement. Il dit qu 'il n'y a mainte-
But aucune raison de craindre des troubles
•érienx, mais qu'il existe un mécontentement
local

Bwssto
On télégraphie de Varsovie à la « Gazette

4e Voss» que dans un magasin d'habillements
de la rue Bracka, des grévistes ont arrosé de
liquide corrosif toutes les marchandises. Les
dégâts dépassent 15,000 roubles.

POLITIQUE

LIBRAI RI E
Le Canton de Neuchâtel, par Ed. Quartier-

la-Tente et Louis Perrin.
La deuxième livraison de la série relative

au district de Boudry vient de paraître. Elle
raconte la commune de Boudry avec un luxe
de renseignements et d'illustrations qui la
rendentfort intéressante à consulter, v.-u s.

DP Voir la suite des nouvelles à la page quatre.
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LA HERNIE
et les Déplacements de» Organes

Tous ceux qui sont atteints de Hernies, EU
forts , Descentes, Maladies du Ventre, etc., ont
Intérêt, avant de so soigner et de se procu-
rer un appareil capable do les soulager et de
les guérir , à lire très attentivement un remar*
quable ouvrage de 150 pages et '<?00 gravures,
le «TRAITÉ de la HEBNI£ >, par A.
CLAVKKIE , spécialiste herniaire, dan» lequel la
«Vérité sur la Hernie » est dévoilée.

Dans un but humanitaire, cette magnifi que
brochure illustrée est adressée gratuitement b,
tous nos lecteurs.

Les personnes qui souffrent doivent donc en
faire la demande aujonrd'hni même à
M. A. CLAVERIB, 234, Faubourg Saint-Martin,
à Paris, qui la leur adressera par 1» poste, aveo
toute la discrétion désirable. H. 3M35 TL.

LES MAUX DE L'ESTOMAC
ET DU F0IEf

NC VOUS TOURMENTERONT PAS,
SI VOUS PRENEZ

après chaque repas trente goutte*
dn meilleur tonique digestif : I

LA TISANE A MéRICA INE
I DES SHAKERS.

Détail duM touèa» le* phanmde». Vente „
STjm» d» U. ». Vmlmtum-SFtatti, a i*
Boakw4 de la Close, Gen*»e, qui enven»
,orit â*tia.ktitr* mtdeti * nmt tmeamai __

H «zplKmthre. m *o

_____{OC ^ÊCt_Ç CftHMCPIH *̂"** ^  ̂**

BRAHOE SALLE des GPFÉBEHCES
NEUCHATEL

Mardi 4 décembre 1006
à S h. %

Conférence populaire
donnée par

M. le D' JACOT-GUILLARMOD

AD KMGCIIHGH
Voyages et explorations

dans. '

L'HIMALAYA
du SIKHIM et dn NEPAL

avec nombreuse»
projeetion» en conteurs

Prix des places.
Réservées, 1 fr. - Non numérotées,

50 cent.
En vente à l'avance chez M. W.

SANDOZ, Terrea ux 1, et le soir à
l'entrée.

Au même magasin , Terreaux i,
à vendre d'occasion deux bons
pianos.

Société d'Utilité publique
VENDREDI 3 novembre 1906

à 8 heures du soir

à l'Ailla de l'Académie

Conférence publique
et grraLLu. ....

L'origine des Alpes
par

J«. le Dr }C. Schartt
professeur 

Masseuse
NT EMMA NICKLAUS

Masseuse des bains de Baden
avertit les dames de Neuctiàtel ,
qu 'elle est

de retour
Domicile : rue Coulon 10, rez-de-

chaussée.

$vis aux chasseurs
Les chasseurs du district de

Boudry qui sont d'accord de fon-
der une section de la Diana pour
la contrée , sont invités à réserver
bon accuei l aux listes d'adhésion
qui leur seront présentées inces-
samment. Ils seront ensuite convo-
qués en assemblée générale avec
modeste banquet. Les chasseurs de
Neuchâtel y seront admis avec
plaisir. 11 est recommandé aux
membres actuels de la section
Neuchâtel-Doudry do démissionner
avant le 31 décembre, pour ne pas
payer à double la cotisation de 1H07.

Salles fle lecture pour ouvriers
Bue dn Seyon 3G

Vendredi 30 novembre
à 8 heures du soir

Conférence gratuite
avec projections

par M. L. ZINTGRAFF

Souvenirs d'Algérie

GRIMAGE
pour soirées privées,

d'étudiants et théâtrales
— Travail soigné —

Grand chois: de perruques et
barbes en ffl£- LOCATION__f f "  lJ rix modéré ~^£S_\

Prière de s'informer des prix et
se faire inscrire d'avance au ma-
gasin de

Mme Lse Z0M, COlffCUSC
RUE DU CONCERT c. o.

yàllItflWW'tf tfn IIUIII 1P"' m îww.rtijiuMiMMi

a •*>

t La Teuille d'Avis de "Neuchâtel, *i
hors de ville, M&

( 2 fr. î5 par trimestre. , '
*¦ -"Nouvelle Eglise caftolipe "

NEUCHATEL

Dimanche 2 décembre t906
à 8 h. précises du soir

COJÎCERÏ
donné par

BP> ANNA HE6NER
violoniste de Francf ort

avec le bienveillant concours de

Mme JULES BOREL
soprano, et de

m. GEORGES HUMBERT
organiste

aix bénéfice de la construction de l'Eglise

Pour les détails voir le programme

PRIX DES PLACES : 3 fr., 2 fr. et 1 fr.

Billets chez M.  W. Sandoz , Ter-
reaux 1, et le soir du concert à
l'entrée.

Au même magasin, Terreaux 1,
à vendre d'occasion deux bons
pianos. ^^_
BRASSERIE du PORT

Mercredi, Jeudi et Vendredi

Grosses
Konzert

der iiberall mit sturmischem
Beifall aufgenommen

Elisé-Truppe Barliï
2 ©amen 2 Herren
Grossartiges Abwechslung. Rei-
ches Programm. Tyroler und Steir-
lieder. Jodelduette. Komische soli.
Duos und KomOdien.

Demoiselle partant pour i Angle-
terre les premiers jours de décem-
bre, cherche

cupiae 4e rojap
S'adresser rue du Môle i, 3™".

mutilant enerene

pension bourgeoise
(dîner et souper). — Proximité de
l'Académie désirable. — Adresseï
offres avec indication des prix i
Hermoni, poste restante.

: Exposition
d'Art décoratif

par quelques dames,

? professeurs de la ville

à rfldîeî du Lac, Salle n9 29, (2^ étage)
du I décembre à I h. Y»
au 7 décembre. 

Ouverte de 9 heures h midi et de
, 1 heure y, à 5 heures.

50 cent, d'entrée pour les person-
nes non munies de cartes d'in-
vitation.
Une demoiselle fie

1 FLORENCE
désire donner des

• leçons d'italien
1 Demander l'adresse du n° 280

au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

Grande Salle du Collège
de Peseux

Vendredi 30 novembre, à 7 h. 3/4 du soir

, Conférence publique
et gratuite

SUJET:

£es animaux dépeints par
les poètes, à propos des

1 familiers" flet AM BOIÂRD.
Conférencier:

, K. A. MATTHIAS
rédacteur

Commission scolaire.

Bonne couturière
expérimentée se recommande pour
du travail. M11» Vuitel, Moulins 3

1. LUTZ FILS
' Rue de la PLACE-D'ARMES 6
I se recommande
( spécialement pour accords et ré-
i parations de

l en ville et au dehors
Travail soigné - Prix modérés

Références de 1« ordre. 12 ans
i de pratique en Allemagne, France¦ et Suisse.

I B I  MBBBBBMBBBMMMB BMMMM ^̂ ^̂ ^1

a0̂ MHaBHIHPHHHHnMBBHHBB0RaHHBa9Hn^HB

pour &0 cent.
on s'abonne à la |

MM D'AVIS DE NEUCH ATEL
dès ce jour au 31 décembre 1908 I

BULLETIN D'ABONNEMENT I

j e • ¦ : ' '¦,:,ne à la Feuille d'Avis do Neuchâtel et p

(

pai erai tt- remboursement postal qui me sera présenté à cet f;
eff et , pour 50 cent, dès ce jour au 31 décembre li/Ok g

le ._ 190G.

Signature : Ë

H [ Nom : |i
S 1S < Prénom et profession: H

S3 / IS ' Dom!r'ia : m15 |
1 Découper le présent bulletin et l'envoyer sous enveloppe H
¦ non fermée, affranchie de 2 cent., à l'administration de la I|
I feuille d'Avis de Neuch&tel, à Neuchâtel. — Les per- [
| sonnes déjà abonnées ne doivent pas remplir ce bulletin. H

I • L** no-, J * abonnés recerront sur demande le commencement du |j
I feuilleton et l 'horaire.

LmamamÊÊÊmaâw^^^ m̂iaammmmmmBmmma^ÊmÊm

i Ecole professionnelle conunnnale île Jennes les
NEUCHATEL

I Les cours professionnels et restreints suivants commenceront 1<
j hindi 3 décembre à 8 heures du matin:

Coupe et confection, broderie, repassage.
Coupe et confection pour élevés des ' classes spéciales dt

\ français.
| Cours de dessin décoratif.

Classe d'apprentissage de lingerie (48 fleures par semaine),

Pour rensei gnements, programmes et inscriptions , s'adresser i
| M°" Légeret, directrice.

Inscriptions samedi 1er décembre, de 9 heures à midi , au nouveau
I collège des Terreaux , salle n° 6.
I Commission scolaire.

OJtialei du J ardin Anglais
Bureau : 7 heures '• Rideau : 8 heures

DIMANCHE 2 DÉCEMBRE 1906

GHAOTE SOIRÉE THÉATEALE
organisée par la Société dramatique

L'AMITIÉ de Neuchâtel
_ -W~ Une seule représentation "̂ S

LES PAUVRES OE PARIS
Drame en 6 actes et un prologue, par Ed. BRISEBARRE et Eug. NUS

EXTBÉU : 70 CENTIMES
Entrée libre pour M M .  les membres pas sifs

Pendant les entr'aetes CONCERT par l'Orchestre l'ETOlIi

DANSE — A 11 heures — DANSE
Billets en vente à l'avance chez MM. J.-A. Michel , magasin de

eiff.irfis. ruo de l'Hônital . et J. Javet. Café d'Italie, rue du Temnle-Neuf.Petite Brasserie Hôhn
T"- *' —r-,nh et Donnerstag 28, 29 Novembre

Elite-Coiaeerfe
des

1. Org. Alpensanger et Jodler-Quartetts

SiMa et Bartschi
Erstklassiges Ensemble

Wurde in N° 25 der Schweiz. Musikzeitung vom. t5 September
I90G sehr lobenswert beurteilt.

HOSPICE DE PEEREUX
La fourniture de la viande pour l'année 1907 est mise au concours.

Le cahier des charges sera envoyé sur demande.
Les soumissions devront être adressées à la Direction de l'Hospice

¦de Perreux jusqu'au samedi soir 8 décembre Î906.

Concours 8e chant 9e Coq, à Vevey, les 1er et 2 Décembre

Photographie E. CflIFFELLE, pltiffliget
Atelier ouvert le Dimanche

de 9 heures à midi , du 11 novembre au 6 janvier
Portraits on ions genres. Agrandiss ements — Cadres et appareils en liquidation .

| TmriLTLE D'Jlms i
| DE TÏEUCHATET. |
SE EST EN VENTE g

I "Bibliothèque Z+. |
f| Gare de "Berne ¦ * 

|
|ï dès 2 heures après midi. K

' ———^——~^~*



CANTON
Militaire. — Le tribunal militaire de la

H° division s'est réuni hier matin à Colombier,
sous la présidence du grand juge lieutenant-
colonel Ëgger ; auditeur : le capitaine Lehmann,
dç La Chaux-de-Fonds.

H juge d'abord la cause de Rollier, Louis-
Ernest, 1878, du Bataillon 19, accusé de déser-
tion. Rollier, qui habite Genève, avait reçu
nn ordre de marche il y a cinq mois. R s'est
présenté au cours des retardataires avec une
déclaration médicale ponr la dispensation du
cours, à cause d'un déboîtement du genou,
suite d'un accident

Le médecin l'ayant déclaré apte, Rollier a
quitté le même jour Colombier, laissant son
fusil et son sac, et a rejoint à Genève sa
femme sur le point de devenir mère et ses
trois petits enfants âgés de un, deux et trois
ans.

L'auditeur constate que R a bien déserté
et qu'il mérite une punition; mais les circons-
tances atténuantes plaident en sa faveur ; il a
toujours régulièrement fait son service mili-
taire et, en partant pour le cours da retarda-
taires, il laissait sa femme et ses trois petits
'enfants dans la gêne.

M. Naine, défenseur de l'accusé, plaide
pour son client l'acquittement, ou du moins
nne peine minime.

Rollier est condamné à dix jours de prison
el les frais mis à la charge de la Confédéra-
tion.

La cour juge ensuite par contumace le sol-
dat Maurice-David Perret, de Neuchâtel, ac-
cusé de désertion. Elle le condamne à cinq
mois d'emprisonnement, trois ans de priva-
tion des droits civiques et à 79 fr. d'amende.

NEUCHATEL
Le Conseil général est convoque en ses-

sion réglementaire pour lundi 3 décembre, à
5 heures. — Ordre du jour : Rapports du Con-
seil communal sur le budget de 1907 \> l'acqui-
sition d'une forêt au Champ-du-Moulin ; l'ac-
quisition d'un immeuble aux Fahys; la cons-
truction d'un trottoir au faubourg du Lac ; un
règlement sur la vente du lait et du beurre ;
une demande de crédit pour l'agrandissement
du cimetière de Beauregard; la création d'un
poste d'ingénieur-adjoint au service de l'élec-
tricité ; le rachat des installations de gaz en
location ; le prix du gaz en 1907; .diverses de-
mandes d'agrégation

Obj et resté à l'ordre du j our : Motion Yau-
cher et consorts relative à la modification dn
règlement sur les fonctionnaires et employés
de la Commune.

Vol. — On a cambriolé hjer
^ entre midi et

deux heures, la chambre dô la domestique de
M"* R dans la maison Bickel-Henriod. Une
montre en argent et vingt-cinq francs ont été
dérobés.

Au théâtre. — Nombreux.étaient les amis
de l'œuvre de Saint-Loup qui assistaient hier
à la soirée musicale et littéraire donnée en
faveur de cette utile institution.

Un programme bien conçu a fait passer
quelques heures agréables. On y a entendu
de très belle musique : un trio de Mendelssohn
j oué par MM Petz, Quinche et Fassbind, ce
qui veut tout dire.

De gracieuses fillettes ont exécuté plusieurs
chants rythmés de Jaques-Dalcroze qui nous
ont vivement intéressé. Puis, de jolis marquis
et marquises, poudrés et élégants, ont dansé
un menuet sous la direction de M. Eug. Richè-
me. Enfin , plusieurs chants de M"" J; Borel,
qui ravit toujours tous ceux qui peuvent l'en-
tendre.

Mais la soirée était aussi dramatique. C'est

ainsi que quelques acteurs ont joué avec habi-
leté une pièce inédite; « La mort de Saint-
Lupicinus*, due à la plume de M Ad. Ribaux
à qui ses amis ont fait une ovation.

Un tableau vivant représentant une scène
de la vie bretonne a clos cette charmante soi-
rée, qui, espérons-le, aura contribué à com-
bler le déficit pour lequel' elle était donnée
et prouvé aux diaconesses de Saint-Loup
combien leur œuvre nous est sympathique.

T. D.

POLITIQUE
Au conseil des ministres français
Le conseil de cabinet a décidé hier, sur la

proposition de M Pichon, de demander à la
commission de la Chambre, chargée d'élaborer
le projet de ratification de l'acte d'Algésiras,
de déposer son rapport afin qu'il puisse être
discuté le 6 décembre.

La discussion de l'interpellation Jaurès sur
la politique marocaine sera jointe à celle de
ce projet.

M Barthou a indiqué les mesures prescrites
aux compagnies de chemins de fer à la suite
de l'enquête sur le retard des trains et sur
1 insuffisance du matériel

M. Briand a présenté plusieurs projets, dont
un portant abolition de la loi Falloux.

M. Picquart a annoncé et justifié la réduc-
tion de la première période de réservistes à
trois semaines, de la deuxième à deux semai-
nes et de la période de territoriale à une se-
maine.

La politique religieuse de l'Italie
La Chambre italienne a discuté mercredi le

budget de la justice. Le garde des sceaux dé-
clare, au sujet de la politique ecclésiastique
et de la loi des garanties que personne ne met
plus en doute que l'esprit laïque doit respec-
ter les sentiments religieux et faire respecter
son propre droit En face de la politique reli-
gieuse il n'y a que deux voies: la liberté ou
la violence. Le gouvernement, sans aucune
hésitation, est partisan de la liberté.

Les colonies allemandes
Hier, le Reichstag a abordé l'examen en

première lecture des crédits supplémentaires
pour l'Afrique sud-occidentale allemande. Le
chancelier de l'empire a déclaré que des som-
mes importantes seront encore nécessaires,
mais il est persuadé qu 'il ne se trouvera au-
cun Reichstag, ni aucun chancelier, pour
prendre la responsabilité d'abandonner les
colonies. Le chancelier déclare qu'il a la ferme
volonté de mettre fin anx abus, n prend la dé-
fense du corps des fonctionnaires coloniaux et
reproche à la presse d'avoir généralisé des
faits regrettables.

M Dernbourg déclare qu'il a réussi à dé-
noncer les contrats avec les maisons Tippels-
kirch et Wœrmann. H annonce qu'une com-
mission spéciale a été nommée pour examiner
toutes les accusations portées à l'occasion des
scandales coloniaux. L'orateur présentera un
programme lorsqu'il aura visité lui-même les
colonies les plus importantes.

M Schsedler, du centre, déclare que son
parti ne partage pas l'optimisme de M Dern-
bourg. Toutefois il approuve les points essen-
tiels du programme de ce dernier. Il demande
cependant que le corps des fonctionnaires co-
loniaux ne soit pas composé de personnes qui
ont vilipendé leur existence, fussent-elles de
sang royaL

M Ledeburg, socialiste, déclare que son
parti repousse toute politique coloniale. La
suite de la discussion est renvoyée à demain.

Au Maroc
Le journal « A B C > de Madrid publie la

dépêche suivante, datée de Cadix, 27 novem-
bre, à 11 heures du soir.

Des passagers arrivés par un vapeur ve-
nant de Rabah disent que mardi matin, à
Tanger, ils ont entendu des coups de feu pro-
venant du bord de la rivière où les forces de
Erraissouli livraient bataille aux Kabyles et
aux Andjera s pour leur interdire l'entrée à
Tanger. La panique s'est emparée des Andje-
ras, qui ont abandonné leur campement

Le bruit a circulé du débarquement des
troupes françaises et espagnoles, mais au mo-
ment où les passagers quittèrent Rabah ce
bruit n'était pas confirmé.

On craint des troubles à la suite des ordres
donnés par Erraissouli de défendre l'entrée
de Tanger à certaines tribus lcabiles.

— On mande de Toulon , que l'escadre a
cessé hier à midi les communications avec la
terre. On dément que les vapeurs «Rhône» et
«Saône» aient été affrétés pour servir de ba-
teaux-hôpitaux .

Crise espagnole
Le cabinet espagnol a démissionné.

Autriche et Hongrie
La Chambre hongroise a continué mercredi la

discussion du bud get M Kossuth, ministre
du commerce, déclare que la Hongrie con-
clura avec l'Autriche un traité de commerce,
mais non pas uno alliance commerciale. Cette
déclaration est saluée par do vifs applaudisse-
ments.

Les Japonais en Corée
On mande de Séoul que l'immigration japo-

naisse en Corée continue. Cette immigration
s'élève actuellement de 2000 à 2500 personnes
par mois.

Les Japonais s'occupent également active-
ment de développer les rapports commerciaux
du Japon et de la Corée.

Le Congo à la Chambre belge
La Chambre abordait hier la discussion

des interpellations sur le Congo. Le président
du Conseil des ministres lit nne déclaration
exposant l'attitude que Te »ntivertement juge
devoir adopter.

E rappelle l'œuvre accomplie dans le pays
et déclare qu'il a paru au gouvernement que
la meilleure sauvegardé de son avenir doma-

nial se trouve dans l'intervention d'un comité
dont le mode d'organisation lui assure la com-
pétence et l'indépendance nécessaires.

Le ministre énumère les progrès accomplis
au Congo dans le domaine social et économi-
que. H dit que le pays ne marchandera pas
son concours à ceux qui feront une politique
d'initiative hardie, de sage prévoyance et de
patriotisme.

M Hymans, libéral, développe la première
interpellation, n demande la lumière complète
et se déclare partisan de l'annexion immé-
diate avec les réserves qu 'il développe.

M Furnemont, socialiste, commence son
interpellation qu 'il continuera demain

Nouvelles diverses

Glaris. — Le Grand Conseil a approuvé à
l'unanimité la proposition du Conseil d'Etat
de verser annuellement une somme de dix
mille francs à l'assurance contre la vieillesse
et l'invalidité. Ces dix mille francs seront pris
sur le bénéfice de l'assurance immobilière.

Une pétition a été adressée au Grand Con-
seil pour demander la revision de la loi mé-
dicala

La mort du meurtrier de Rossi. — On
annonce de Londres la mort du sculpteur An-
gelo Castioni, de Stabio. Dans la journée du
11 septembre 1890, il était à la tête des révo-
lutionnaires tessinois qui assaillirent le palais
du gouvernement à Bellinzone. D'un coup de
revolver il tua le conseiller d'Etat Rossi, puis
disparut du canton.

Le parquet fédéral demanda son extradi-
tion à l'Angleterre, mais celle-ci refusa, disant
qu 'il s'agissait d'nn crime politique

Les assises fédérales, réunies à Zurich, con-
damnèrent Castioni par contumace à huit ans
de réclusion ; mais Castioni ne rentra plus en
Suisse et ne donna plus aucun signe de parti-
cipation à la politique tessinoise.

Les chemineaux. — Suivant le « Grutlia-
ner », la direction générale des C. F. F. se
serait déclarée prête à recevoir lundi 10 dé-
cembre, à 3 heures de l'après-midi, la délé-
gation nommée par l'assemblée des chemi-
neaux pour discuter la demande de supplément
de traitement

Tessin. — Hier, au Grand Conseil, la com-
mission a présenté son rapport sur la correc-
tion du lac de Lugano. Le Conseil d'Etat et la
commission du Grand Conseil ont repoussé la
demande de la municipalité de Lugano ten-
dant à constituer un consortium pour la cor-
rection du lac et dans le seul but de l'intérêt
public La commission propose de céder à la
Société de la Tresa les eaux du lac pour pro-
duire une énergie électrique (6000 chevaux),
qui sera vendue à l'Italie. Le canton passera
à cette Société la subvention fédérale de
700,000 francs pour procéder à la correction
du lac. Le canton n'aura aucune dépense à
faire dans ce but et recevra une taxe annuelle
de concession de dix mille francs. Ce rapport
sera discuté dans le courant de la semaine

Le laboratoire Curie. — M Carnegie a
mis à la disposition de l'Université de Paris
un capital dont le revenu, se montant à
12,500, fr. servira à donner des bourses d'étude
à des savants ayant l'intention de faire des
recherches dans le laboratoire de physique
générale créé par M Curie

L'aAlgésiras». — On mande de Toulon,
qu'hier, vers cinq heures du matin, le feu cou-
vant dans les restes de l'« Algésiras » s'est
ranimé. Les flammes jaillirent de nouveau et
des pompes ont dû recommencer à fonctionner
en raison du danger. On ne peut pas recher-
cher actuellement les traces des matelots dis-
parus.

DERN IèRES DéPêCHES
(Smic* tpécl») 4c u TniMt é'Avt * dt TitatUttt)

Banque zuricoise
Zurich, 39. — Le conseil de banque de la

Banque cantonale propose au Grand Conseil
d'élever le capital-fondation de la dite banque
de 20 à 30 millions de francs.

La crise espagnole
Madrid, 29. — On annonce que M Moret

est chargé de former le nouveau cabinet
Madrid , 29. — Le bruit court dans les mi-

lieux politiques, et les journaux s'en font
l'écho, que le roi aurait communiqué ce matin
au président du conseil, pendant une visite
que celui-ci faisait au palais, une lettre dans
laquelle M. Moret exposait au monarque l'es-
prit des divisions qui existeraient dans le
parti libéral.

C'est au vu de cette lettre que le général
Lopèz Dominguès aurait présenté immédiate-
ment sa démission

La variole
Berlin, 29. — Ou maude de Trêves au

« Lokal Anzeiger» :
Les baraques municipales d'isolement et

l'hôpital sont bondés de malades atteints de
la variole, ou de personnes suspectes.

L'institut de bactériologie a établi trente
lits pour recevoir les malades.

Fin de la grève à Rome
Berlin, 29. — On télégraphie de Rome au

«Worwserts» que la grève des conducteurs de
tramways est terminée.

Les employés ont repris le travail sans con-
ditions. Il ne sera pas pris de mesures contre
les grévistes, à l'exception des meneurs qni
seront suspendus pendant un certain temps.

Le général Gourko
Londres, 29. — On télégraphie de Saint-

Pétersbourg au «Times » que lo général Gour-
ko, adj oint au ministre de l'intérieur, est
impliqué dans un scandale de détournements
de fonds destinés aux victimes de la famine.

~a* * 
.

— Le chef de la maison E. Widmann , a Cor.
celles, fondée en 1894, est Ernest Widmann,
y domicilié. Genre de commerce : Vins en gros
(spécialité de vins de Neuchâtel).

— La raison E. Schouffelberger , h Corcelles
est radiée d'office ensuite de la faillite du titu-
laire prononcée par jugement du tribunal de
Boudry .

— Arnold Linder , Albert Linder , Jean Lin«
der, Charles-Adolphe Calame et Albert-Ed»
mond Wuilleumier, les cinq domiciliés au
Locle , ont constitué dans cette localité soui
la raison sociale Linder frères & C" une so-
ciété en nom collectif commencée le 10 novem-
bre 1906. Genre de commerce : Exploitation
d'un atelier de dorage de mouvements et piè-
ces détachées de la montre.

Extrait de la Feuille Officielle Suisse è Commerce

! Les journaux rapportent qu'une affaire de
¦équestration a mis en émoi le village vaudois
tle Begnins, près Nyon.

Il s'agit d'une jeune fille, Marie Thonney,
qu'on disait avoir été séduite par un habitant
de Begnins, nommé Chappuis. Pour la punir,
le père Thonney aurait séquestré sa fille
depuis une quinzaine d'annéea

« La Suisse » raconte que M Krafft pasteur
de l'Eglise libre de Begnins, apprenant il y a
quelques années l'existence de Marie Thonney,
s'avisa de s'informer sur son compte Après
bien des démarches il put môme voir la jeune
fille et avisa le juge de paix.

Une enquête tut faite, qui rassura les auto-
rités. Il y"â tr is semaines Marie Thonney
sortait de son isolement dans nn état de santé
inquiétant et était recueillie par sa belle-sœur,
'M— Emilie Thonney, à Bassina

D'après la « Gazette de Lausanne », 1 his-
toire de la séquestration est exacte dans ses
grands traits, mais ne présenterait cependant
pas la gravité qu'elle revêt dans le récit de
< La Suisse ». Marie Thonney était prisonnière
dans une étable.

Le pasteur KrafEt téléphone au même jour-
nal qu'on ne peut encore prononcer le mot
séquestration. La famille n'avait aucun inté-
rêt à séquestrer cette fille. Le pasteur KrafEt
est intervenu dans les circonstances suivantes :

Il y a trois ans, par une femme de Begnins,
il apprit l'existence de cette fille.

El fit plusieurs visites sans réussir à la voir.
H revint un jour de très mauvais temps pour
qu'on ne pût lui répondre que la fille était sor-
tie. Il la trouva auprès de sa mère, à la cui-
sine, bien vêtue et l'air en pleine santé, mais
complètement idiote R ne put pas en tirer un
mot de réponse.

Depuis, le pasteur ne put réussir à la revoir.
R demanda à voir sa chambre. On le lui
refusa. R éprouva du malaise et ent voulu
intervenir, mate il était impuissant R n'avait
rien vu qui fût de nature à légitimer une
plainte et il n'avait aucun mandat pour violer
le domicile des parents

R fit part de ses inquiétudes à l'autorité
municipale et judiciaire de Begnins, représen-
tée en l'occurence par la même personne

H demanda une enquête à plusieurs repri-
ses. Enfin le juge de paix se décida à envoyer
le docteur qui trouva la jenne fiHe comme le
pasteur l'avait trouvée, en bonne santé, mais
idiote. R fit un rapport dans ce sens et depuis
les choses en sont restées là.

La jeune fille vivait chez sa mère et 11 n'y
avait aucune indication qu'elle fût maltraitée.
Le nnhlic n'avait donc aucune raison de s'é-
mouvoir.

fl ne pouvait supposer que les parents fus-
sent dénaturés.

Cest la femme d'un frère de la jeune fille
qui a dénoncé les mauvais traitements dont
sa sœur aurait été victime. C'est chez elle que
la prétendue séquestrée a été recueillie.

R semble qu'il ne saurait être question que
de mauvais traitements et de logement insa-
lubre, mais non de séquestration proprement
dite.

j D'ailleurs, une enquête est en cours et jus-
i qu 'ici elle a donné un résultat absolument
[négatif en ce qui concerne les faits allégués.
< Le département de justice et de police in-
forme que M1" Tnonney vient d'être examinée
jipar deux médecins qni, tous deux, déclarent
"que cette personne est dans un état d'idiotie
complète.

Emmurée depuis dix-hnit ans (?)

Séance du 28 novembre

Présidence de M. E. Paris, président

L'élection du Conseil d'Etat — M H. Ca-
lame demande qu'on renvoie le projet i une
commission et qne celle-ci examine s'il n'y a
nas lieu d'ajouter une disposition prévoyant le

dépôt obligatoire dans les préfectures des
noms des candidats an Conseil d'Etat R se
demande encore si le moment ne serait pas
venu de coordonner dans une loi spéciale tou-
tes les dispositions relatives aux élections et
votations.

M J. Schweizer propose qu 'on applique à
l'élection du Conseil d'Etat le principe de la
représentation proportionnelle. R est opposé
au renvoi, car les prochaines élections doivent
pouvoir se faire sous le régime de la nouvelle
loi.

M. Droz, président du Conseil d'Etat
affirme qu'il n'y a rien à craindre quant à ce
dernier pointle Conseil d'Etat prévoyant une
session du Grand Conseil pendant l'hiver. R
ne pense pas que le Conseil d'Etat puisse
s'élire suivant le système proportionnel, une
autorité executive restreinte en nombre de-
vant posséder une majorité décisive.

M Schweizer n'en volt pas l'utilité, si le
Conseil d'Etat doit être une autorité executive
et non politique, une autorité en un mot qui
fasse de l'administration.

M A. Grospierre désire qu 'on ne mêle pas
l'élection du Conseil d'Etat à celle du Grand
Conseil

M. Berthoud, conseiller d'Etat est partisan
de la représentation proportionnelle pour le
Grand Conseil, corps représentatif , mais non
pour le Conseil d'Etat corps exécutif. Le pou-
voir n'est pas un gâteau à partager, dit-il

Le proj et est pris en considération et ren-
voyé à une commission de 9 membres, soit
MM H. Calame, A. Jeanneret L Brunner,
N. Couvert C.-L Perregaux, Alex. Petit-
pierre, E Bonhôte, A. Œottu, J. Schweizer.

Naturalisations. — Sont naturalisées les
personnes dont voici les noms : Butti, Josué-
Pierre-Paul originaire italien, maçon, domi-
cilié à Neuchâtel ; Cuzin, George-René, origi-
naire français, commis de banque, domicilié
à Neuchâtel ; Doctorian, Dikran, originaire
arménien, négociant domicilié à Neuchâtel ;
Dubat Virgile - Charles- Auguste, originaire
français horloger-régleur, domicilié au Locle ;
Genre, Emile-Ernest originaire français, ou-
vrier de fabrique d'aiguilles, domicilié à
Fleurier; Guglianetti, Emmanuel-Max, origi-
naire italien, comptable, domicilié à Neuchâ-
tel ; Guibelin, Louis-Paul, originaire français,
émailleur, domicilié au Locle; Gunther, Otto,
oiriginaire allemand, menuisier, domicilié à
Fleurier ; Leiter, Louis, originaire autrichien,
manœuvre de fabrique, domicilié à Buttes;
Moritz, Emile-Auguste-Henri, originaire alle-
mand, chapelier-pelletier, domicilié à Neu-
châtel ; Mougin, Emile, originaire français,
horloger, domicilié à Dombresson ; Paccanari,
Luigi, originaire italien, ingénieur au J.-N.,
domicilié à la Chaux-de-Fonds ; Popp, Char-
les-Max-Bruno, originaire allemand, mécani-
cien, domicilié à Couvet; Nkod, Joseph-Vic-
torin, originaire français, horloger, domicilié
à Travers; Muller,Emile,originaire allemand,
mécanicien, domicilié à Couvet ; Pfister,Jean-
Henri, originaire allemand, horloger, domi-
cilié au Locle-, Rapp, Louis-Ali, originaire
allemand, typographe, domicilié à Neuchâtel

Réduction ou suspension pendant trois ans
de diverses subventions. —Le Conseil aborde
successivement les cinq projets de décrets
(caisse des épizooties, assurance contre la
grêle, fonds de réserve, enseignement secon-
daire et enseignement professionnel).

H adopte sans opposition les trois premiers.
La proposition de réduire de 20 »/o ponr

1907,1908 et 1909 les allocations en faveur des
écoles secondaires est combattue par M A.
Piguet H estime que la situation financière
ne nécessite pas une telle mesure et il en
donne comme exemple le haut chiffre des
amortissements annuels de la dette de l'Etat;
d'autre part, les communes ont déjà envoyé
au Conseil d'Etat leurs projets de budget pour
1907. R propose le renvoi à la commission
financière de ce projet et du suivant

M Pettavel, conseiller d'Etat a tiré du rejet
des lois fiscales et des centimes additionnels
cette conclusion qu'il ne serait pas prudent de
présenter maintenant de nouveaux projets
d'impôt de quelque importance. Le Conseil
d'Etat alors s'est rabattu sur les économies
possibles: il n'a pas touché à l'enseignement
primaire, parce que, ce que les communes
font dans ce domaine, elles y sont tenues.
Mais les communes ont agi suivant leur vo-
lonté dans l'enseignement secondaire et pro-
fessionnel et l'Etat les subventionne par plus
de 370,000 fr. annuellement La réduction des
allocations se traduira pour le Locle (en te-
nant .compte de la suspension du versement
par la commune au fonds de réserve) par une
augmentation de dépenses de 14,000 fr.

M. Quartier-la-Tente, conseiller d'Etat ap-
puie sar le fait que les adversaire? des lois
fiscales ont motivé leur proposition en criti-
quant le subventionnism e à outrance.

M H Calame fait remarquer que les com-
munes n'ont pas la même facilité que l'Etat
de se procurer des ressources nouvelles et
qu'en tout cas la diminution des subventions
ne pourrait partir que de 1908.

M. A. Grospierre ne comprend pas que
MM Piguet et Calame, qui ne veulent pas des
économies proposées auj ourd'hui, n'aient pas
voulu hier supprimer le budget des cultes. On
parle beaucoup dans cette enceinte de la men-
talité du peuple, qui refuse les impôts ; on de-
vrait aussi parler de la mentalité du Grand
Conseil, qui repousse les économies.

M H. Calame dit que le Grand Conseil n'a
pas rejeté le budget des cultes, mais décidé
de poser au peuple la question de la sépa-
ration.

M Paul Robert est pour le vote immédiat
en constatant que les chiffres des dépenses
scolaires ne seront pas diminués, qui que ce
soit qui les paie. Donc il n'y anra pas de pré-
judice porté à l'instruction. Mais il y aura, à
la diminution de l'allocation cantonale, cet
avantage d'engager les communes à réfléchir
sur la facilité avec laquelle elles engagent
parfois les dépenses, à examiner si l'on ne
pourrait pas centraliser dans le domaine pro-
fessionnel

M Arnold Robert croit qu3 c'est là de la
théorie : les écoles professionnelles répondent
touj ours aux besoins spéciaux des localités
qui les ont fondées.

M L. Brunner répond que lorsque des élè-
ves de l'école d'horlogerie de Fleurier et de
l'école de mécanique de La Chaux-de-Fonds
coûtent 2000 fr., on ne peut s'empêcher de
penser que le subventionnisme va trop loin.

Les deux projets sont renvoyés à l'examen
de la commission financière.

L imposition des affiches. — M Nicole de-
mande le renvoi à nne commission, étant
donné une lettre ouverte de certains intéressés.

M C.-L Perregaux recommande la discus-
sion immédiate.

M F.-A. Perret pense qu'une commission
pourrait étudier la possibilité de diminuer
l'échelle des taxes.

M Droz, conseiller d'Etat, donne certains
détails pour justifier l'opinion que la lettre
ouverte en question est pins intéressée qu'in-
téressante.

M E Bouvier ne pourra voter la taxe sur
les affiches, qui est la réintroduction sous nne
autre forme du timbre, soit d'un impôt indi-
rect c'est-à-dire un coup de pied donné à la
liberté.

M J. Calame-Colin conteste ce point : c'est
un impôt direct prélevé sur le bénéfice.

La motion d'ordre de renvoi est écartée et
l'on passe à la discussion des articles.

A Î'art9 (exemptions de la taxe) le sixième
alinéa reçoit la rédaction suivante:

«e) les affiches relatives à l'immeuble où
elles sont apposées, celles concernant exclusi-
vement un commerce ou une industrie,exploi-
tes dans cet immeuble, enfin celles émanant
de tiers, mais concernant des objets ou mar-
chandises offerts en vente dans l'immeuble, à
a condition toutefois, pour ces dernières,
qu'elles soient apposées à l'intérieur du local,
dans les devantures ou aux abords immédiats
de celles-ci».

Un amendement à l'art 11 limite aux com-
munes (à l'exclusion des préfectures) la vente
des estampilles au public. Comme consé-
quence, le sceau officiel de la préfecture ne
servira pas à l'oblitération des estampilles
collées sur les affiches.

Au vote d'ensemble, le projet est adopté à
la majorité contre 5 voix.

Pétitions. — Le Conseil passe à l'ordre du
jour sur une demande de Rosa Beck d'être
relevée d'une interdiction de séjour, mais ac-
corde nn sauf-conduit à la pétitionnaire.

Suppression graduelle de l'école de viticul-
ture. — La création de cette école avait ré-
pondu à un besoin, déclare M Pettavel, con-
seiller d'Etat qui aj oute que jusqu'à présent
un élève y a coûté 500 francs et non davan-
tage, ainsi qu'on l'a prétendu. Tont en propo-
sant la suppression de l'école de viticulture à
partir dn 31 décembre 1907, le Conseil d'Etat
demande la réduction à 6000 fr. dn crédit de
1901

M H. Hesfliger combat la suppression, dans
l'idée que c'est maintenant que le vignoble
aura besoin des services de l'école puisque le
phylloxéra a tout envahi Et puis, il peut pré-
voir que la Confédération soutiendra la viti-
culture mieux qu 'elle ne l'a.fait,et aussi, qne
la Confédératon rachètera notre établissement.
Le moment de le supprimer est donc inoppor-
tun. R convient qu'une commission soit saisie
de l'affaire.

M Pettavel répond que la seule chose que
voudra jamais acheter la Confédération, c'est
un beau domaine viticole et une station d'es-
sais, et non une-école dont elle n'a pas besoin.
Le domaineet la station, nous les avons; quant
à l'école, elle a fini de rendre les services
qu'on en pouvait attendre. Rien n'empêche
donc de prendre nne décision et tout corar
mande de la prendre sans tarder.

Le renvoi à une commission est écarté par
;38 voix contre 7, et les propositions du Conseil
d'Etat sont adoptées 'd'urgence sans oppo-
sition.

—— -̂ 

GRAND CONSEIL

Monsieur et Madame Paul Meylan-Vuille et
leurs enfants : Ruth , Héna , Edith et René,
Monsieur et Madame Jules Vuille , à ta Sagne,
Madame et Monsieur Schmid-Meylan et leurs
enfants, à Reconvillier , Monsieur et Madame
Alfred Vuille et leur enfant, au Locle, Mon-
sieur et Madame Henri Vuille-Meylan et leurs
enfants, à Neuchâtel, Monsieur Achille Vuille,
à Vevey, Madame et Monsieur Samuel Felbor-
Vuille et leur enfant, à Saint-Biaise , Monsieur
et Madame Walther Vuille et leurs enfants , à Ta.
vannes, Monsieur et Madame Pau l Vuille et Ma-
demoiselle Julie Vuille, à la Sagne, ainsi que
les familles Meylan, Vuille, Perrenoud , Brandt
Debrot ont la profonde douleur de faire part
k leurs parents, amis et connaissances du dé-
part pour le ciel de leur chère et bien aimée
fllle , sœur, petite-fille, nièce et parente

AGNÈS-HÉLÈNE
enlevée à leur affection mardi 27 novembre, i
9 h. % du matin, après une longue et pénible
maladie, à l'âge de 9 ans, 3 mois.

Neuchâtel, le 27 novembre 1906.
Elle n'est pas morte , mais

elle dort. Luc VIII , v. 52.
Apocalypse, ohp. 7, v. 13 etli

L'ensevelissement aura lieu jeud i 29 courant
à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Beaux-Arts, 9.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire

part.

La famille Ferrari - Von Gunten , ainsi que
les familles JEschlimann , à Neuchâtel , Maula»,
au canton de Vaud , Fontana, à Auvernier,
Ferrari , au canton de Vaud, Guyot et Balza-
retti, à la Chaux-de-Fonds, Benoit , à Gorg ier,
et Jacot, à Valangin, ont la profonde douleur
de faire part à leurs amis et connaissances
de la perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de leur chère petite fille , sœur,
nièce et parente,

JULIETTE-EMMA
que Dieu a retirée à l'âge de 6 ans et demi,
après une courte mais pénible maladie.

Colombier, le 28 novembre 1906.
Elle est au ciel et dans

nos cœurs.
L'ensevelissement aura lieu à Cormondrèche

vendredi 30 courant, à 1 heure après midi.
Domicile mortuaire : Colombier, Pontet 5.
Départ de Colombier à midi.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire

part.

Witten, arrondissement de Bochum, 29. —Une fa brique de roburite a saut&"mërcredi soir
On ne sait pas encore d'une manière cer-

taine combien il y a de morts et blessés. '
Dortmund , 29. — C'est peu après huit

heures et vers neuf heures que deux explo.
sions ont détruit la fa brique de roburite située
entre Witten et Annen

Tout est en ruine ; les vitres ont été brisées
loin à la ronde. La population s'est enfuie ; on
parle d'environ 300 morts et blessés.

Il est très dangereux d'approcher du lieu
de l'accident, aussi jusqu 'à une heure et demie
du matin, n'avait-on retiré que trois mort et
¦quatre-vingts personnes grièvement atteintes.

On craint de nouvelles explosions.

Explosion de ̂rçbuyite nNombreux morts et blessés

BULLETIN METEOROLOGIQUE — Novembre
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394 Genève 5 Tr.b.tps. Calm*
450 Lausanne 8 »
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